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Le président de la République,
Abdelaziz Bouteflika, a réitéré

hier la détermination de
l’Algérie à poursuivre le

processus de promotion de la
femme en politique et dans le

développement. Dans un
message aux participants à la
Conférence internationale sur

«La promotion de la
participation politique de la
femme, appui essentiel aux

processus de la réforme
politique et du

développement durable», le
chef de l’Etat a indiqué que

«malgré les réalisations
enregistrées en faveur de la

promotion du rôle de la
femme en politique et dans le

développement, l’Algérie
reste résolument engagée sur
cette voie pour davantage de

progrès». 
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OULD ABBÈS S’ADRESSANT AUX DÉTRACTEURS :

«LES 1 000 MILLIARDS
DE DINARS ONT ÉTÉ
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UN DIPLOMATE QUI A FORGÉ
LA POLITIQUE ÉTRANGÈRE

DE L’ALGÉRIE 

LE FORUM DE LA MÉMOIRE
REND HOMMAGE

À RÉDHA MALEK 
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COMMÉMORATION
DE LA JOURNÉE
DE LA VICTOIRE
À TIZI OUZOU 
Une grande leçon
sur les accords d’Evian
DANS le cadre de la 56e
commémoration de la journée de la
Victoire, l’association des enfants de
moudjahidine de la wilaya de Tizi-
Ouzou (AEMWTO), que préside
Rabah Mouloudj, a initié hier à la
maison de la culture Mouloud-
Mammeri de Tizi-Ouzou une
conférence animée par un groupe de
moudjahidine, dont l’officier de l’ALN
Akli Mohamed-Saïd qui n’est autre
que le fils du colonel Mohand Oulhadj,
autour du thème portant sur la journée
de la Victoire, connue sous
l’appellation de la journée « du cessez-
le-feu «. Akli Mohamed-Saïd, principal
conférencier, a réussi à apporter de
l’eau au moulin de l’assistance,
nombreuse et attentionnée. Le
conférencier commencera
effectivement par expliquer que ce
concept même du cessez-le-feu
interprété par les hauts responsables du
FLN n’était pas la paix, mais une
période transitoire devant aboutir à la
mise en place de l’Etat algérien
pérenne. Le mot d’ordre donné dans ce
sens était que « tant que le
gouvernement de l’Algérie libre ne
sera pas sur le sol national, le peuple,
les moudjahidine et les militants
doivent être en état de mobilisation.
Nous ne devons en aucun cas relâcher
notre vigilance pendant toute la
période transitoire ! «. Akli Mohamed-
Saïd apprendra à l’assistance que ces
journées de négociations, qui ont duré
du 7 au 18 mars 1962, avaient déjà fait
l’objet de discussions au sein du
CNRA (Conseil national de la
révolution algérienne), lequel s’était
réuni en session extraordinaire le 29
février 1962 à Tripoli. Et tout en citant
les noms des participants à ces accords,
et ce aussi bien du côté algérien que du
côté français, le conférencier
énumérera tous les articles y afférents.
De même, le fils du colonel Mohand
Oulhadj expliquera la portée de chaque
article, tout en essayant de transporter
jusqu’à nos jours l’atmosphère de ces
moments de négociations entre les
deux parties. L’invité de l’AEMWTO
donnera aussi un aperçu sur cette
guerre sanglante qui a duré sept ans et
demi, d’où son appel à la jeunesse
algérienne d’aujourd’hui de préserver
les acquis du FLN. De son côté, le
secrétaire général de l’ONM de la
wilaya de Tizi-Ouzou, Si Mohamed-
Ouramdane, a mis un accent particulier
sur les faits d’armes et les sacrifices de
l’ALN durant ces années de feu. C’est
pourquoi les conférenciers, chacun en
ce qui le concerne, ont à l’unanimité
appelé la jeunesse algérienne à veiller
continuellement au maintien de
l’indépendance de l’Algérie et à
renforcer l’unité nationale. Notons
enfin que l’association que préside
Rabah Mouloudj est en train d’initier
l’écriture d’un livre sur la révolution
algérienne telle que vécue par les
enfants. Ce livre en question sera
publié ultérieurement puisque à présent
les rédacteurs continuent de transcrire
les témoignages enregistrés.

Saïd Tissegouine

LE FORUM de la mémoire d’El Moudja-
hid, initié en coordination avec l’associa-
tion Machaal Echahid, a rendu hommage à
feu Réda Malek, un des membres de la
délégation du FLN aux Accords d’Évian et
porte-parole de l’Algérie. 
Des diplomates et des intellectuels qui ont
côtoyé cette personnalité historique ont
affirmé hier, à travers leurs témoignages, le
rôle de Réda Malek qui a contribué, selon
eux, à «forger» l’identité de la diplomatie
algérienne. 
L’ancien ministre de la Culture et de la
Communication et porte-parole du gouver-
nement de 1998 à 1999, Abdelaziz Rahabi,
a mis en avant le rôle de ce diplomate avisé
dans la réussite des accords d’Evian qui se
sont traduits par l’indépendance du pays et
la préservation de l’unité nationale et de
l’intégrité du territoire algérien. Ce diplo-
mate a également insisté sur la position de
Réda Malek sur l’écriture de l’histoire et le

devoir de vérité en jugeant qu’il fallait qu’il
témoigne de son vivant. 
«Contrairement à de nombreux diplomates
et militants qui reportaient l’écriture des
faits historiques pour ne pas heurter les
sensibilités des acteurs et des témoins de la
Révolution qui sont toujours en vie, lui
encourageait les témoignages, le travail et
les recherches historiques dès le départ», a-
t-il fait constater en citant certains de ses
ouvrages dont «L’Algérie à Evian : histoire
des négociations secrètes, 1956-1962». 
Sa position sur la question de la repentan-

ce de la France sur son passé colonial est
également divergente de celle de la majori-
té des Algériens, selon les propos de cet
intervenant. 
Alors que la plupart des intellectuels, des
universitaires et des hommes politiques
algériens demandent à la France de présen-
ter ses excuses au Algériens pour les géno-
cides perpétrés tout au long des 130 années

de colonisation, Réda Malek, lui, estime
que la France doit simplement reconnaître
ses crimes. Son ami Messaoud Aït Chaâlal
a rappelé que c’était l’un des militants algé-
riens qui ont engagé la lutte de libération
nationale dans «le terrain de l’ennemi», à
travers la création de l’Union générale des
étudiants algériens dont les membres se
préparaient à être les nouveaux artisans de
l’Algérie indépendante. 
Pour Lahcène Moussaoui, ex-ambassadeur
algérien au Brésil, Réda Malek est connu
pour ses positions invariables et cohérentes
dans lesquelles on retrouve toujours le
même référent idéologique. «J’ai été l’un
de ses collaborateurs dans la rédaction de la
Charte nationale de 1975 et j’ai remarqué
le caractère pratique de cet homme «, a-t-il
affirmé, en insistant sur le fait qu’il n’y a
jamais eu de contradictions entre ses
actions, ses réflexions et ses écrits. 

Zineb M.

UN DIPLOMATE QUI A FORGÉ LA POLITIQUE ÉTRANGÈRE DE L’ALGÉRIE 

Le forum de la mémoire
rend hommage à Réda Malek 

Le président de la Com-
mission de l’Union afri-
caine, le tchadien Mous-

sa Faki vient d’annoncer, au
terme de sa récente visite en
Algérie, qu’il compte sou-
mettre au prochain sommet de
l’UA, prévu, en juin en Mauri-
tanie, une proposition pour le
règlement du conflit au Sahara
occidental. 
L’Union africaine, qui tient à
jouer un rôle dans la solution
de la question du Sahara occi-
dental, compte s’y impliquer
davantage. Selon un communi-
qué publié au terme de sa visite
de trois jours en Algérie, le pré-
sident de la Commission de
l’UA compte «soumettre un
rapport sur les modalités de la
contribution de l’Union africai-
ne dans la recherche d’une
solution dans le cadre des réso-
lutions pertinentes de l’Union
africaine et du Conseil de sécu-
rité des Nations unies». Les
services du président de la
commission de l’UA n’ont pas
donné davantage de précisions,
ni sur les grands axes de cette
«contribution» de l’organisa-
tion continentale, ni sur le
timing de sa présentation. A
priori, si elle voyait le jour, elle
devrait être dévoilée à l’occa-
sion de la Conférence des chefs
d’Etat prévue en juin en Mauri-
tanie. Le royaume, qui vient
d’intégrer l’UA après 32 ans
d’absence, a toujours fermé la
porte à une quelconque impli-
cation de l’Union dans le diffé-
rend territorial. En témoigne la
déclaration à la presse du
ministre marocain des AE,
Nasser Bourita, à l’issue de la

réunion avec l’envoyé spécial
du SG de l’ONU Horst Köhler,
le 6 mars à Lisbonne, qui a tenu
à rappeler que le processus
devait être «sous l’égide exclu-
sif des Nations unies, sans l’in-
tervention d’aucune autre orga-
nisation régionale ou interna-
tionale». L’Union africaine
poursuit sa campagne de com-
munication pour arracher un
rôle majeur dans la solution du
conflit. Et le fait aujourd’hui
avec une forte conviction, qui
fait peur au Maroc. En effet,
toute la stratégie du Maroc
c’est de dire : «Nous allons
revenir dans l’Union africaine
et nous vous proposons d’ob-
server une neutralité à l’égard
de ce conflit, sachant qu’il est
sur la table des négociations
aux Nations unies. On ne peut
pas anticiper l’issue du conflit
il faut attendre que le processus
se termine au sein des Nations
unies et, à ce moment-là, vous

pourrez prendre position, soit
en soutenant le résultat de ce
processus, soit en prenant
d’autres positions.» Or cette
position est aujourd’hui inte-
nable. 
Crans Montana, le bras d’hon-
neur fait à l’Afrique
L’Union africaine (UA) est
considérée, à juste titre, comme
l’interlocuteur privilégié et
incontournable de la Commu-
nauté Internationale sur l’en-
semble des questions relatives
au continent. L’Union a vu ses
prérogatives considérablement
s’élargir notamment en matière
de maintien de la paix, de pré-
vention des conflits et de déve-
loppement économique. Aussi,
semble-t-elle, vouloir
reprendre la main sur la ques-
tion du Sahara occidental. Le
dernier rapport de la présidente
de la Commission de l’UA,
ainsi que les décisions du
Conseil de Paix et de Sécurité

de l’UA renforcent la dimen-
sion de l’organisation. Pour-
quoi alors le Maroc répète-t-il à
l ‘envi qu’il a le soutien de la
majorité des pays africains? A-
t-il peur d’un vote défavorable
au sein de l’UA ? L’envoyé
spécial de l’ONU Horts Köhler,
qui a rencontré à la fois le futur
président de l’UA Paul Kaga-
mé, le président de la Commis-
sion de l’UA, Faki, et le prési-
dent du Conseil de paix et de
sécurité, l’algérien Smail Cher-
gui, est aujourd’hui dans l’œil
du cyclone de Rabat et de la
presse du Makhzen. 
Son tort : rencontrer ces trois
personnalités mais surtout le
commissaire africain Smail
Chergui qui est, selon le
Maroc, proche de l’Algérie. En
réalité c’est la première fois
qu’un envoyé spécial rencontre
des personnalités africaines
puisque aucun de ses prédéces-
seurs ne s’est jamais entretenu
avec celles-ci dans le cadre de
sa mission. En maintenant
coûte que coûte le forum de
Crans Montana dans la ville
occupée de Dakhla, le Maroc
fait un pied de nez à l’Union
africaine, qui a pourtant averti
ce pays des retombées néga-
tives qu’il encourt s’il continue
à narguer les décisions et les
résolutions de l’UA. 
Aussi, la question de l’exclu-
sion de ce pays de l’UA et de
toutes les institutions afri-
caines, politiques, écono-
miques ou sociales se pose
avec acuité, d’autant plus que
ce pays continue de montrer
une indiscipline caractérisée. 

Hocine Adryen

SAHARA OCCIDENTAL

LE MAROC REFUSE 
UNE MÉDIATION DE L’UA

Apres plus de 20 ans de neutralité positive sur la question du Sahara occidental, une nouvelle
«ambition» de l’UA a émergé lors du sommet d’Addis-Abeba de 2013, où le Conseil exécutif de l’UA

a demandé «à la Commission de prendre toutes les mesures nécessaires pour l’organisation
d’un référendum pour l’autodétermination du peuple du Sahara occidental».
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3 FRONT NATIONAL
ALGÉRIEN
Le 4e congrès prévu
en mai 
LE PRÉSIDENT du Front national
algérien (FNA), Moussa Touati, a
annoncé hier que le 4e congrès de sa
formation politique est prévu en
mai.
«Les préparatifs sont en cours pour
la tenue du 4e congrès national
avant la mi-mai en vue d’actualiser
les programmes, revoir les statuts du
parti en introduisant quelques
importants amendements et
restructurer le parti «, a indiqué
Touati à l’ouverture des travaux du
congrès de la région centre. 
Il a souligné que ce rendez-vous
devrait permettre la réélection des
organes dirigeants du parti et
l’examen des questions posées sur
les scènes nationale et
internationale. 
Le président du FNA a appelé, à ce
propos, les militants du parti au
«renforcement de la stabilité, à la
consécration des principes
nationaux et à la sensibilisation à
l’importance de la préservation des
constantes de la Nation», affirmant
que les activités de sa formation
politique reposeraient sur des
questions liées à l’édification de la
patrie et à l’ancrage des valeurs de
cohésion entre citoyens».
Il a exhorté, dans ce sens, les
enseignants et les médecins
protestataires à «faire preuve de
sagesse, à primer l’intérêt suprême
du pays».
Pour rappel, le FNA aura réussi
depuis sa création une grande percée
lors des différentes élections
législatives et communales qui ont
eu lieu, notamment, en 1997 et
2002. Touati se targuait devant la
presse d’avoir des centaines de
sièges APC et APW. C’est cette
armée d’élus qui lui a permis
d’avoir des ambitions politiques et
de postuler à la magistrature
suprême.
Aujourd’hui, des voix s’élèvent au
sein des appareils du FNA, exigeant
un renouvellement dans ses
instances dirigeantes, d’autant que
deux mouvements de redressement
ont eu lieu ces dernières années,
affaiblissant le parti d’une manière
durable. 
Des crises qui n’ont pas manqué
d’affecter également Moussa Touati,
qui pense déjà à prendre du recul,
suggérant en catimini l’éventualité
de son retrait à l’occasion du
prochain congrès.

M. K.

LE FAMEUX bilan relatif aux réalisations
qui ont été faites depuis 1999 semble
tarauder le secrétaire général du FLN Dja-
mel Ould Abbès. En effet, il a qualifié hier
sa rencontre avec les secrétaires des mou-
hafadate et les chefs des commissions
transitoires de « décisive «. Il s’agit tou-
jours de voir où on en est avec les rapports
qui concernent les 48 wilayas et qui seront
remis lors de la rencontre de la commis-
sion centrale du parti prévue demain 19
mars pour faire un bilan global. Ould
Abbès a indiqué que jusqu’à présent, 42
wilayas ont pu finaliser leurs dossiers en
vue de les soumettre à l’administration
centrale du parti. 
C’est après l’examen des 48 rapports
contenant les chiffres et les documents

afférents aux différents projets réalisés à
travers le territoire national que le FLN
entamera les préparations à l’échéance
présidentielle de 2019, a précisé l’orateur.
Une fois finalisé, le «très attendu bilan»
devrait être soumis au président de la
République dans le but de justifier «les
mille milliards» de dinars faisant l’objet
d’une controverse. Néanmoins, Ould
Abbès a estimé qu’il ne s’agit pas d’argent
«f…en l’air» et que cette somme a été
investie dans la construction d’infrastruc-
tures profitables également aux futures
générations.
Par ailleurs, le chef du FLN a tenu à rap-
peler que c’est sa formation politique qui
avait fait appel, en décembre 1998, à M.
Bouteflika pour le poste du président de la

République et que «grâce à lui, le pays a
recouvré la paix et stabilité». Comme à
l’accoutumée, Djamel Ould Abbès n’a pas
manqué de se féliciter du statut de son
parti qui est, à ses yeux, «le parti de
l’Etat». 
Il a souligné que, grâce au militantisme
perpétuel des activistes adhérents à cette
formation politique, cette dernière main-
tient toujours le leadership sur la scène
politique nationale. 
Le SG du FLN a signalé, en outre, que son
parti récense dans ses rangs, 700 000 mili-
tants et se fixe l’objectif d’en atteindre un
million. Il a argué que le FLN a une base
militante et qu’il n’est pas un « bien
vacant « à vendre ou à louer. En faisant
allusion aux partis de l’opposition, Ould

Abbès s’est dit prêt à faire face et à donner
des explications sur ce qu’il appelle les
«fantômes» qui surgissent tous les cinq
ans et qui visent, à son sens, à salir l’image
de l’Algérie. 
Il a rappelé aussi que ces rencontres avec
les élus locaux s’inscrivent dans le cadre
de la préparation d’une prochaine étape,
notamment le congrès du parti prévu en
2020, censé voir la désignation du futur
secrétaire général du doyen du paysage
politique national. Il a laissé entendre aux
militants présents lors de cette rencontre
que l’ambition est une bonne chose, mais
que le parcours d’un vrai militant devrait
commencer par les «kasmas», la base de
toute formation politique.

Aziza Mehdid 

DJAMEL OULD ABBÈS S’ADRESSANT AUX DÉTRACTEURS DE L’ETAT

«Les 1 000 milliards de DA ont été consacrés
au développement du pays»

D ans un message aux
participants à la
Conférence internatio-

nale sur ‘La promotion de la
participation politique de la
femme, appui essentiel aux
processus de la réforme poli-
tique et du développement
durable», lu en son nom par le
ministre de la Justice, Garde
des Sceaux, Tayeb Louh, le
chef de l’Etat a indiqué que
«malgré les réalisations enre-
gistrées en faveur de la promo-
tion du rôle de la femme en
politique et dans le développe-
ment, l’Algérie reste résolu-
ment engagée sur cette voie
pour davantage de progrès. 
C’est là le message de la der-
nière révision de la Constitu-
tion qui a consacré la responsa-
bilité de l’Etat dans la promo-
tion de l’égalité en matière
d’emploi et la promotion de la
place de la femme dans les
postes de responsabilité à tous
les niveaux». 
Le président Bouteflika a mis
en avant «les entraves» et «le
poids» de certaines mentalités
persistantes dans notre société
quant à la promotion effective
de la place de la femme et sa
participation dans notre vie col-
lective.
Evoquant, à ce propos, les dif-
férentes étapes du processus de
promotion de la femme en
Algérie, le président de la
République a estimé que «les
contingences de l’Histoire ont
ralenti pour la femme algérien-
ne le processus d’acquisition de
ses droits politiques et sociaux
par rapport à ses semblables
dans d’autres contrées et
d’autres continents».
«La femme algérienne, qui a
souffert des affres de l’occupa-
tion et de la barbarie du colo-
nialisme, a été un acteur à part

entière dans la glorieuse Révo-
lution de Novembre, elle a été
acteur dans la lutte politique et
l’action préventive et sociale,
elle n’a pas hésité à prendre les
armes et à se sacrifier pour
combattre le colonialisme», a-
t-il déclaré. Pour le chef de
l’Etat, ce parcours historique
«a fait de l’Algérie en lutte
pour les droits et les libertés et
des Algériennes participant à
cette épopée historique des
acteurs œuvrant résolument à la
promotion de la place de la
femme dans la société».
Il a ajouté dans ce contexte que
l’Etat algérien s’est employé
depuis l’indépendance «à jouer
un rôle efficient, à l’échelle
internationale, dans le mouve-
ment mondial pour la promo-
tion de la place et des droits des
femmes, tout en veillant à la
préservation de nos valeurs spi-
rituelles et civilisationnelles».
De même qu’il s’est attelé, au
plan interne, «à la consécration
des droits politiques de la
femme, du droit au vote au
droit de la représentation dans
tous les domaines en dépit

d’entraves liées aux mentali-
tés», a indiqué le président de
la République soulignant que
ces entraves «ont nécessité des
mesures constitutionnelles et
juridiques ayant permis, ces
dernières décennies, à l’Algé-
rienne d’être un acteur dans
notre édifice parlementaire et
dans nos assemblées locales
élues avec un niveau de présen-
ce avant-gardiste dans le
monde arabe». Le chef de
l’Etat a rappelé dans son mes-
sage que «la législation algé-
rienne a institué la parité sala-
riale entre les femmes et les
hommes dès la première année
d’indépendance». Les efforts
de l’Etat en matière de promo-
tion de la femme se sont tra-
duits par des indicateurs posi-
tifs dans le monde du travail,
où les femmes «ont presque le
monopole de certaines profes-
sions à caractère social telles
que l’enseignement et la santé,
voire de certaines fonctions
régaliennes comme la magis-
trature et elles sont chaque
année un peu plus à rejoindre
les rangs de l’Armée nationale

populaire (ANP) et les diffé-
rentes composantes de la Répu-
blique», a affirmé le président
Bouteflika qui a souligné l’évo-
lution de la femme en matière
de développement, en devenant
«un acteur dynamique» dans la
sphère des entreprises écono-
miques et du développement
rural.
Le président de la République a
déclaré que «lorsque l’Algérie
a fait face seule aux affres du
terrorisme aveugle, la femme
algérienne s’est dressée en
rempart prête au sacrifice pour
la sauvegarde et la pérennité de
la République, comme en
témoigne les longues listes de
chahidate dans différents corps
professionnels». Il a ajouté
encore qu’au moment où il a
fallu faire prévaloir la concilia-
tion sur la fitna, «l’Algérienne,
mère, veuve et sœur, a été au
premier rang pour plébisciter le
choix de la réconciliation natio-
nale, plaçant l’intérêt de l’Al-
gérie au-dessus de ses blessures
et des souffrances endurées par
sa famille». 

M. K.

PROMOTION DE LA FEMME

Le président Bouteflika réitère
la détermination de l’Algérie
Le président de la République, Abdelaziz Bouteflika a réitéré hier la détermination de l’Algérie
à poursuivre le processus de promotion de la femme en politique et dans le développement,

affirmant que c’est là le message de la dernière révision de la Constitution. 
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L’ALGÉRIE SERA
REPRÉSENTÉE
PAR LE MINISTRE DES
RESSOURCES EN EAU
Ouverture aujourd’hui
du 8e Forum mondial
de l’eau à Brasilia 
LE 8e FORUM mondial de l’eau, placé
sous le thème «Partage de l’eau», se
tiendra dans la capitale brésilienne,
Brasilia, du 18 au 23 mars en cours,
avec la participation du ministre des
Ressources en eau, Hocine Necib, a
indiqué hier un communiqué de son
département ministériel. Ainsi M.
Necib, qui conduit une délégation
composée de cadres supérieurs et de
chefs d’entreprises du secteur des
ressources en eau, participera à la
réunion des ministres, précise la même
source. Il animera une table ronde
consacrée aux différents aspects liés à
l’eau tels, entre autres, l’accès des
populations à l’eau potable et
l’assainissement et l’impact des
changements climatiques sur l’eau.
Selon le texte du communiqué, le
ministre présentera, à cette occasion,
l’expérience acquise par l’Algérie qui a
su rattraper en un temps record, à partir
du début de l’année 2000, le retard et
les déficits enregistrés en matière de
mobilisation des ressources en eau
diversifiées. Le pays a de même su
rattraper, poursuit la source, le retard et
les déficits enregistrés en matière de
gestion de l’alimentation des
populations en eau potable, de
développement des superficies
irriguées dans un objectif de sécurité
alimentaire, ainsi que d’assainissement
des eaux usées dans l’objectif de
préservation de la santé publique et de
l’environnement. Organisé
conjointement par le gouvernement du
Brésil et le Conseil mondial de l’eau, le
8e Forum mondial de l’eau est le plus
grand événement mondial réunissant
les gouvernements, les entreprises, les
universités et la société civile. Ceci
dans l’objectif de «partager les
expériences, les idées et les bonnes
pratiques et élever le degré
d’engagement, à tous les niveaux, vers
des pratiques plus durables ans la
gestion de l’eau», a ajouté la source. A
l’instar des éditions précédentes, ce
rendez-vous sera sanctionné par une
déclaration des ministres, a-t-elle
poursuivi. H. B.

LE GÉANT mondial de la cimenterie,
Lafarge Holcim, envisage d’exporter plu-
sieurs centaines de milliers de tonnes de sa
production de ciment gris algérien vers un
des pays de l’Afrique de l’Ouest. Le direc-
teur des Affaires publiques de Lafarge Hol-
cim Algérie, Serge Dubois, a indiqué que
le cimentier «est en train de signer un gros
contrat pour l’exportation de plusieurs cen-
taines de milliers de tonnes de ciment gris
sous forme de clinker en vrac vers un pays
d’Afrique de l’Ouest, au cours de ce mois
de mars ou en avril prochain».
Il a indiqué à cet effet que le rôle de l’en-
treprise en tant qu’opérateur économique
est d’assurer les débouchés commerciaux à
ce surplus. «Nous avons quatre débouchés
commerciaux sur lesquels on va approfon-

dir la question pour permettre de contri-
buer en partie à écouler ce surplus de pro-
duction», a-t-il souligné. «Malgré la rude
concurrence dans le marché africain et
grâce à l’expérience de notre groupe, nous
avons pu effectuer deux opérations d’ex-
portation vers la Gambie en décembre
2017 et en mars 2018», a-t-il fait savoir,
avant d’ajouter en suite que ils vont monter
graduellement dans les étapes de l’exporta-
tion car en Algérie, il n’y a pas d’infra-
structures portuaires et toutes les usines
sont loin du port.
L’opération d’exportation se fera plus pro-
bablement vers la Gambie, s’est-il conten-
té de dire, par obligation de réserve et
crainte de la concurrence, sans préciser,
pour autant, les quantités exactes qui

seront exportées. Il s’agira de la troisième
opération d’exportation vers la Gambie en
quelques mois seulement, après celles réa-
lisées respectivement en décembre 2017 et
en mars 2018. Serge Dubois a avancé
qu’une quinzaine de pays d’Afrique de
l’Ouest étaient intéressés par les produits
de Lafarge Holcim Algérie, précisant que
l’entreprise ambitionnait de hisser ses
exportations vers cette région à 5 millions
de tonnes à l’horizon 2020, soit 30% du
marché. 
L’intervention de l’Etat algérien a été «très
efficace» dans la mesure où elle a fait pas-
ser le pays d’un statut d’importateur à celui
d’exportateur, sachant que l’Algérie enre-
gistre actuellement une surcapacité oscil-
lant entre 23 et 24 millions de tonnes par

an, a-t-il indiqué.Lafarge Holcim Algérie a
également proposé la solution Ardia 600
qui permet de construire et rénover des
routes plus vite, à moindre coût et plus
durablement. 
«Ardia 600 est la meilleure solution au
monde pour rénover les routes. Nous met-
tons tous les moyens matériels et humains
pour l’application de nos solutions», a
garanti Serge Dubois, précisant que Lafar-
ge Holcim Algérie se mobilise pour rame-
ner cette solution en Algérie. «Avec Ardia
600, le transfert du savoir-faire est garanti,
les coûts baissent de 50% et les matériaux
locaux seront privilégiés. C’est la meilleu-
re solution pour l’Algérie vu son climat
chaud, et tout le monde est gagnant.».

Nassim Mecheri

S’ exprimant devant la
presse, le ministre
confirme que la date

de cet examen ne sera pas
reportée, malgré la demande
formulée par les représentants
des médecins résidents visant
le report jusqu’à satisfaction de
leurs revendications, lors de la
dernière rencontre qui les a
réunis le 12 mars passé. Les
résidents poursuivent leur mou-
vement de grève entamé il y a
plusieurs mois, comptant ainsi
boycotter de nouveau les exa-
mens du DEMS.
A cet effet, Hadjar a mis ces
derniers devant leurs responsa-
bilités, dans le cas où ils boy-
cotteraient ces examens de fin
d’étude. Ces épreuves ont été
déjà boycottées le 7 janvier
passé à la faculté de médecine
Mohamed-Meharzi dans la spé-
cialité pédiatrie. 
Un examen, signalons-le, capi-
tal pour les médecins et leur
avenir professionnel. La même
attitude est tenue à l’égard des
étudiants des écoles normales

et ceux des sciences et tech-
niques et activités sportives
qui, rappelons-le, ont entamé
une grève depuis des mois,
dont les revendications sont
axées principalement sur les
bassins d’emplois après leur
formation.
Le ministre met en garde ces
étudiants grévistes des écoles
normales répondant à un systè-
me particulier qui exclut un
étudiant redoublant dans le
recrutement du ministère de
l’enseignement. 
Le conférencier demande « à
préconiser le dialogue et la
concertation entre toutes les
composantes de la famille uni-
versitaire « qui sont, poursuit-
il, les meilleurs moyens de
prise en charge de toutes les
revendications légitimes «, et
cette démarche de grève va
sans doute se heurter aux lois
de la République.
Les critères de classement des
universités à revoir 
Le classement des universités
algériennes classées souvent au

bas de l’échelle- s’est aussi
invité au débat, le premier res-
ponsable du secteur évoquant
les critères de sélection retenus
qui ne prennent pas en considé-
ration «la qualité de l’enseigne-
ment» au sein des institutions
universitaires. « Ces classe-
ments réalisés par 8 organisa-
tions utilisent des paramètres
liés principalement au contenu
des sites web des universités «,
explique-t-il, soulignant que ce
paramètre est loin de refléter la
qualité de l’enseignement. 
C’est dans cette optique que
« 20 universités seront accom-
pagnées, dans un premier
temps, par la direction générale
de la recherche scientifique et
du développement technolo-
gique, dans le but d’améliorer
leur visibilité à l’horizon
2020 «, explique le ministre. Et
de poursuivre : «Cette opéra-
tion vise pour le moment à tra-
vailler sur trois types de classe-
ment, à savoir Webometrics
d’Espagne, Times d’Angleter-
re, spécialisé dans la qualité de

la formation et l’équivalence
entre la formation et la
recherche, et l’américain Use-
news qui prend en considéra-
tion la performance et l’excel-
lence dans la recherche «. 
Sur un autre volet, le ministre a
fait savoir que neuf « institu-
tions universitaires privées «,
spécialisées, entre autres, dans
la comptabilité, le manage-
ment…ont été agréées, mais
sans toutefois attirer des foules.
Hadjar a fait état d’uniquement
1.000 étudiants inscrits. 
Il a en outre annoncé les prévi-
sions de diplômés en licence et
master pour l’année universi-
taire 2017/2018 qui est de
l’ordre de 364 000 étudiants. Et
en prévision de l’année
2018/2019, le secteur prévoit la
réception de 67 100 places
pédagogiques et 45 500 lits. 
A ce titre, le ministre a réaffir-
mé l’adoption de plusieurs dis-
positions, pour une rentrée uni-
versitaire dans de parfaites
conditions. 

Lilia Ait Akli

IL APPELLE LES RÉSIDENTS GRÉVISTES À REJOINDRE
LEURS POSTES

HADJAR : «PAS DE REPORT
DES EXAMENS DU DEMS» 

LE CIMENTIER SE TOURNE VERS L’EXPORT

Lafarge Algérie à la conquête du marché africain 

Le ministre de
l’Enseignement supérieur et

de la Recherche scientifique,
Tahar Hadjar, a annoncé le

maintien des dates de
l’examen du diplôme

d’études médicales
spécialisées (DEMS), prévu

pour aujourd’hui jusqu’au 12
avril. Une annonce faite en

marge des travaux de la
conférence nationale des

universités qui s’est tenue,
hier, au siège du ministère.
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UN TOTAL de 22,548 ha de foncier indus-
triel a été récupéré dans le cadre de l’opé-
ration d’assainissement du foncier indus-
triel à Tizi-Ouzou, où l’Assemblée popu-
laire de wilaya (APW) a fait de l’encoura-
gement de l’investissement l’une de ses
priorités, a indiqué son président Youcef
Aouchiche. Le responsable de l’APW a
indiqué que l’investissement et le déve-
loppement local seront au cœur des débats
de la session ordinaire, à travers notam-
ment l’examen de l’état d’exécution de
plusieurs délibérations votées entre 2014
et 2016 par l’APW pour booster l’investis-
sement. Il s’agit, entre autres, des délibé-
rations portant régularisation définitive du
foncier industriel, la récupération des par-
celles attribuées et non exploitées, la créa-
tion d’une filiale de la banque extérieure
d’Algérie (BEA) pour gérer le Fond d’in-
vestissement de wilaya, la réalisation des
zones industrielles de Draâ el Mizan et
Tizi-Gheniff et l’attribution, à des inves-
tisseurs, du foncier géré par la société de
gestion immobilière (SOGI).
S’agissant de la récupération de lots attri-
bués à des investisseurs n’ayant pas lancé
leurs activités et d’actifs résiduels, un

bilan de la direction de l’industrie et de
mines (DIM), fait état d’un total de 57 par-
celles totalisant plus de 22,548 ha, récupé-
rés depuis le lancement de cette opération
en 2016. Cette session sera aussi l’occa-
sion de faire le point sur la situation des

projets structurants qui accusent un retard
dans leurs travaux de réalisation, dont le
stade de 50 000 places couvertes, la péné-
trante autoroutière vers l’autoroute Est-
ouest, le téléphérique, le barrage de Souk
Tlata et le centre anti-cancer. Un bilan sur

l’indemnisation et le relogement des vic-
times des incendies de forêts de juillet der-
nier sera également présenté à l’occasion
de cette session, selon l’ordre du jour qui
a été communiqué.

T. R.

FONCIER INDUSTRIEL À TIZI OUZOU 

Plus de 22 hectares récupérés

OOREDOO met la
technologie à la portée des
enfants en partenariat avec
l’émission « Maa Amou
Yazid «. 
Ooredoo continue de célébrer
les principales fêtes nationales
et se joint à l’émission « Maa
Amou Yazid « (Avec Tonton
Yazid) en offrant des cadeaux
aux enfants aux besoins
spécifiques et ce dans le cadre
de la célébration de la Journée

nationale des personnes
handicapée, coïncidant avec le
14 mars de chaque année. 
Pour soutenir cette louable
initiative, Ooredoo a remis des
tablettes tactiles aux enfants
aux besoins spécifiques venus
assister au Show de Amou
Yazid en leur honneur à Riad
El Feth à Alger, le vendredi 16
mars. Des équipements visant
à faciliter à ces enfants l’accès
à la technologie et à la

connaissance afin d’enrichir
leur quotidien.
Ce soutien s’inscrit dans le
cadre des actions citoyennes
de Ooredoo et la mise en
œuvre de sa responsabilité
sociétale. 
En effet, Ooredoo
accompagne, depuis 2015 en
tant que partenaire, la
Fédération Algérienne des
Personnes Handicapées
(FAPH), dans la mise en

œuvre de projets en faveurs
des personnes aux besoins
spécifiques notamment des
actions d’accompagnement à
l’autonomie et à la
scolarisation des enfants
handicapés.
A travers cette action,
Ooredoo confirme une
nouvelle fois sa dimension
citoyenne et son soutien
indéfectible au mouvement
associatif algérien.

JOURNÉE NATIONALE DES PERSONNES HANDICAPÉES

Ooredoo soutient les enfants
aux besoins spécifiques 

L ors de la fête du tapis tra-
ditionnel, organisée au
salon de l’artisanat de

Bouhraoua et dans certaines
artères, le touriste découvrira la
beauté exceptionnelle du décor.
Emblèmes aux couleurs locales
et nationales, banderoles,
fanions…
Si ce touriste arrive la nuit, il
découvrira une autre image :
lumières multicolores, anima-
tions culturelles et folkloriques
dans les rues de la ville qui ne
s’estomperont que tard dans la
soirée. 
Cependant, pour la réussite de
cette foire du tapis, beaucoup de
moyens humains et matériels ont
été mis en œuvre par les autorités
locales. L’occasion inespérée
sans doute pour Ghardaïa de
rendre au tourisme national son
lustre d’antan, après que ce sec-
teur est tombé en déliquescence
pendant quelques années et, par
conséquent, replacer la destina-
tion Algérie dans les circuits tou-
ristiques internationaux. 
Une semaine durant, tous les cli-
chés qui nous deviendront fami-
liers déferleront et témoigneront.
«Ville de la prospérité et de la
tranquillité retrouvée, cité floris-
sante d’une zone en pleine indus-
trialisation, ville de coutumes et
de traditions, de la foi ardente et
de l’énergie». 
Une ville comme Ghardaïa,
quand on y regarde de près, vous
remet aussi en mémoire quelles
luttes, quels assauts, quelles
ingéniosités ont justifié l’édifica-
tion d’une architecture unique au

monde, à travers ces maisons
accrochées à la montagne sur-
plombant l’oued M’Zab. Et force
à nos nouveaux explorateurs
d’insister sur les conditions dans
lesquelles ils avaient trouvé cette
vallée inconnue, afin de mieux
mettre en relief l’essor qui l’en-
traînerait vers la prospérité. 
Dans un décor aussi agréable et
dans un site aussi beau, il était
normal que la ville ait été un for-
midable laboratoire de loisirs
pour le touriste, sur le plan tant
social, culturel qu’architectural.
Le coup d’envoi de cette fantas-
tique foire nationale du tapis du
M’Zab a été donc donné, hier
matin, par le ministre du Touris-
me et de l’Artisanat traditionnel,
Hassan Mermouri, en présence
du wali de Ghardaïa, Azzedine
Mechri, des autorités locales et

de très nombreux invités, avec
pour thème «L’artisanat au servi-
ce de l’économie». 
Organisée par la direction du
tourisme, en partenariat avec la
Chambre de commerce et d’arti-
sanat de Ghardaïa et d’autres par-
tenaires, cette 50e foire nationale
du tapis du M’Zab connaît la par-
ticipation de près de 100 expo-
sants issus des 30 wilayas. Les
différents métiers et produits de
l’artisanat qui reflètent la riches-
se culturelle de la région et
contribuent à son rayonnement
économique sont mis en valeur
lors de cette foire à laquelle pren-
nent part également des expo-
sants étrangers. 
«Cette manifestation annuelle
joue un rôle important dans le
renforcement du rayonnement
de l’artisanat et constitue une

opportunité pour les profession-
nels de commercialiser, pourquoi
pas, leurs produits et créations»,
a souligné le ministre du Touris-
me à l’ouverture de la manifesta-
tion. 
«L’Etat et le ministère accordent
une attention particulière à la
promotion de l’artisanat aux
niveaux national et internatio-
nal», a-t-il ajouté mettant en
avant le rôle que joue ce secteur
dans le développement de l’éco-
nomie. 
La foire nationale du tapis et de
l’artisanat met en relief le rôle
des artisans, porteurs d’un patri-
moine professionnel qui consti-
tue une fortune nationale. 
Placée sous le haut patronage du
président de la République,
Abdelaziz Bouteflika, cette
manifestation se veut, cette

année, une occasion pour mettre
la lumière sur les différentes
créations du secteur de l’artisanat
et le rôle prépondérant des arti-
sans dans le développement de
l’économie nationale. 
A cette occasion, à l’espace de
Bouhraoua, en bordure de la RN
1, un Salon s’étendant sur une
superficie de 2 000 m² environ
réunira près de 100 exposants
venus des quatre coins du pays et
sera dédié à la présentation des
avancées réalisées en matière de
production artisanale, de qualité,
de labellisation et de préserva-
tion des métiers et du patrimoine
national qui relève de l’Etat, du
ministère et de la direction du
tourisme et de l’artisanat locale.
Ainsi, une centaine d’expositions
représentant chacune des régions
du pays sont présentes dans des
espaces ouverts pour consacrer le
patrimoine artisanal de chaque
région, permettant aux popula-
tions (visiteurs et acteurs locaux)
de découvrir de plus près les pro-
ductions ingénieuses et imagina-
tives des artisans de notre pays.
En outre, de nombreuses mani-
festations vont ponctuer cette
fête, à savoir l’organisation
d’ateliers de travail sur la nou-
velle stratégie de développement
du secteur de l’artisanat à
l’échelle nationale, sur la préser-
vation des métiers de l’artisanat
algérien. Cet événement touris-
tique et culturel prévoit aussi, à
travers quelques stands, des
assises nationales sur l’habille-
ment traditionnel algérien. 

Aïssa Hadj Daoud

PROMOTION DU SECTEUR TOURISTIQUE ET ARTISANAL À GHARDAÏA

COUP D’ENVOI DE LA 50e EDITION
DE LA FOIRE NATIONALE DU TAPIS
En ce début de la trêve scolaire du printemps, Ghardaïa abrite une nouvelle fois la grande fête annuelle du tapis du M’Zab.
Ville éternellement accrochée aux rochers, elle n’échappe pas tout à fait, comme à chaque début du printemps, aux clichés

des touristes. Depuis hier matin, Ghardaïa est donc en liesse. Elle vivra pendant une semaine au rythme des traditions artisanales,
des cultures régionales et du folklore de plusieurs horizons. 
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RUSSIE/GRANDE
BRETAGNE
Moscou annule
l’autorisation d’ouvrir un
consulat britannique à
Saint-Pétersbourg

DANS le cadre de ses mesures de
rétorsion à l’encontre de Londres, la
Russie a annulé l’autorisation d’ouvrir un
consulat britannique à Saint-Pétersbourg.
En outre, le Conseil britannique se voit
dans l’obligation de cesser son activité en
Russie. L’ambassadeur britannique à
Moscou, Laurie Bristow, a été convoqué
ce matin au ministère russe des Affaires
étrangères où une note lui a été remise
stipulant qu’«en réponse aux actions
provocatrices de la partie britannique et
aux accusations sans preuves contre la
Russie en lien avec l’incident du 4 mars
dans la ville de Salisbury» la partie russe
a pris une série de mesures. Outre
l’expulsion de 23 diplomates
britanniques, la Russie a retiré son
autorisation pour l’ouverture d’un
consulat UK à Saint-Pétersbourg et a mis
fin à l’activité du Conseil britannique en
Russie. «Compte tenu de la disparité dans
le nombre d’établissements consulaires
des deux pays, l’autorisation de la Russie
pour l’ouverture et le fonctionnement
d’un Consulat général du Royaume-Uni à
Saint-Pétersbourg est révoquée. Des
procédures appropriées seront mises en
œuvre conformément à la pratique
juridique internationale», a fait savoir le
ministère russe des Affaires étrangères.
«Étant donné que le statut du Conseil
britannique en Russie n’est pas
régularisé, son activité est arrêtée», a
ajouté la diplomatie russe. La partie
britannique a été également avertie qu’en
cas d’autres mesures inamicales à
l’encontre de la Russie, la partie russe se
réservait le droit de mettre en place
d’autres mesures de rétorsion.Le 4 mars
dernier, l’ancien colonel du GRU, service
de renseignement militaire russe, Sergueï
Skripal et sa fille Iulia ont été retrouvés
inconscients dans la ville de Salisbury, à
140 km de Londres. Souffrant d’une
intoxication à un agent neurotoxique, ils
se trouvent actuellement dans un hôpital.

R. I.

ÀManbij au nord-est de la province
d’Alep, les Kurdes exigent eux
aussi un changement de cap au

bout des semaines de tension: les Manbijis
ne veulent ni des Américains ni du YPG.
S’il est vrai que la ville ne ressemble en
rien à Afrin, elle est bien sous tension dans
la mesure où la Turquie menace d’étendre
son action et d’attaquer la ville, une fois
qu’Afrin sera “reprise”. À travers leurs
slogans, les Kurdes de Syrie ont dénoncé
les ingérences des Américains qui ont fait
de leur ville une base de stationnement et,
chose inouïe, ils ont réclamé leur soutien
au président syrien. Une source kurde à
Manbij rejointe par le site Mashregh News
reconnaît “la vive colère de la population
kurde contre les États-Unis, leur lâchage
et surtout l’instrumentalisation qu’ils ont
fait des Kurdes”. Après tout, la situation à
Afrin a servi de leçon aux Kurdes syriens:
le YPG est composé d’une poignée de
“mercenaires incompétents” et les Améri-
cains sont tout sauf des “alliés sur qui les
Kurdes puissent compter”. Toujours selon
cette source, “cela fait deux ans que les
forces du YPG font pluie et beau temps
dans les villes kurdes du nord de la Syrie
et les habitants n’osent pas faire entendre
leur voix. La bataille d’Afrin a contribué à
ce que la vérité soit démasquée et que le
monde puisse comprendre que le YPG ne
représente pas les Kurdes. Ces derniers
mois, les combattants du YPG ont beau-
coup nui aux populations kurdes: ils font
chanter les gens et si ces derniers osent les
contester, le YPG les arrête et les place en
prison. Le YPG recrute aussi de force les
jeunes et les envoie en guerre au risque de
provoquer davantage de mécontentement
de la population kurde”. Cet activiste a
abordé un autre aspect du “complot anti-
kurde” planifié à la fois par les Américains
et les Saoudiens et auquel a apporté sa
contribution le YPG: “Les USA et l’Ara-
bie saoudite travaillent à un changement

du tissu démographique de la ville de
Raqqa que les Kurdes ont repris aux terro-
ristes de Daech. C’est un projet qui date de
plusieurs mois. Mais quel est leur modus
operandis ? Dès qu’il y a la moindre pro-
testation de la part des Kurdes de la ville
de Raqqa, les autorités de la ville les arrê-
tent avant de les expulser. C’est à croire
que la persécution de la population kurde
est volontaire pour provoquer son exode.
Les opposants kurdes aux Américains et
aux groupes armés pro-Riyad ainsi qu’au

YPG se trouvent en prison secrète”. Ces
évolutions se produisent sur fond de
débâcle des combattants kurdes dans le
nord de la province d’Alep, au risque de
raviver les inquiétudes de la population
locale. Les Kurdes de Manbij ont peur que
la catastrophe d’Afrin ne se reproduise
chez eux. Face à l’indifférence affichée
par les Américains quant au sort réservé
aux Kurdes, ces derniers se tournent
désormais vers Assad.                                   

R. I.

LE PRÉSIDENT de l’État de Palestine,
Mahmoud Abbas, a refusé «même de lire»
l’invitation envoyée par les États-Unis à
l’Autorité palestinienne pour participer à
la réunion, qui s’est tenue mardi à
Washington, pour «sauver Gaza», selon le
journal Al Hayat. Cependant, l’Autorité
palestinienne a considéré que cette ren-
contre ouvrait la voie la mise en applica-
tion du projet américain, le «deal du
siècle», qui a pour objectif de créer un État
centré sur la bande de Gaza et certaines
parties de la Cisjordanie, en plus de la
création d’un leadership alternatif, a rajou-
té le journal. Des sources palestiniennes
résidant dans la bande Gaza, citées par le
quotidien, ont relaté que Mahmoud Abbas
avait «catégoriquement refusé de partici-
per à la réunion de Washington» et a même
«refusé de lire la lettre d’invitation qui a
été adressée par l’administration Trump à
l’Autorité palestinienne par le biais du pré-
sident de l’Autorité des affaires civiles et
membre du comité central du Fatah, Hus-
sein al-Sheikh». Les mêmes sources ont

expliqué que le responsable palestinien
avait décidé depuis un certain temps «de
combattre l’administration américaine»

suite à la décision de Trump, début
décembre, de reconnaître Jérusalem
comme «capitale d’Israël» et d’y transférer

l’ambassade de son pays au milieu du mois
prochain, coïncidant avec la date de l’exo-
de palestinien de 1948, a signalé Al Hayat.
Le dirigeant palestinien, qui paraissait fati-
gué, selon les mêmes sources citées par le
journal, a déclaré à d’autres dirigeants de
faction de l’Organisation de libération de
la Palestine (OLP) qu’il «se bat maintenant
contre les États-Unis et met de côté, pour
un certain moment, la bataille contre
Israël». Les mêmes sources ont souligné
que le Président palestinien était «convain-
cu que l’administration américaine réagi-
rait à toutes les mesures et décisions» qu’il
a prises, et dont les plus importantes sont
le boycott de cette administration et le
refus de traiter tout projet ou proposition
émanant d’elle. Tout en affirmant son refus
catégorique du projet américain de «deal
du siècle», Mahmoud Abbas, selon les
sources citées par Al Hayat, s’attend à ce
que «l’administration américaine tente de
mettre fin à l’Autorité palestinienne, en ce
moment des plus dangereux».                              

R. I.

SYRIE

Les Kurdes bannissent les
USA… se tournent vers Assad

Alors que l’armée turque pilonne sans cesse la banlieue d’Afrin et que les frappes aériennes ne
cessent sur la ville, des centaines de ses habitants ont manifesté contre le YPG, réclamant le retour

de l’autorité de l’État dans leur ville.

PALESTINE 

Mahmoud Abbas claque la porte au nez de Trump
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Limogé par un tweet matinal de
Trump, Tillerson n’avait pas, selon
ses assistants, été averti à l’avance

qu’il allait être démis de ses fonctions. Le
tweet est arrivé quelques heures après que
Tillerson est revenu d’un voyage d’une
semaine en Afrique, essentiellement une
tournée d’excuses pour la qualification du
continent comme «pays de merde» par
Trump.
Trump a aussi annoncé que Pompeo serait
remplacé par Gina Haspel, une personne
directement impliquée dans les crimes de
torture et de disparitions forcées.
Si la méthode de Trump pour limoger
Tillerson fut abrupte, des rumeurs selon
lesquelles le secrétaire d’État perdrait son
siège au gouvernement circulaient depuis
des mois à Washington, sur fond d’inter-
ventions répétées du président pour miner
son supposé porte-parole dans le monde.
Dans une réprimande extraordinaire à son
secrétaire d’Etat en octobre dernier,
Trump avait tweeté depuis son club de
golf du New Jersey que Tillerson « perdait
son temps à négocier avec ‘le petit
homme-fusée’ » surnom qu’il avait donné
au dirigeant nord-coréen Kim Jong-un,
ajoutant, « nous ferons ce qui doit être
fait! », suggérant une action militaire. Le
tweet était arrivé juste au moment où
Tillerson avait des discussions avec les
responsables chinois sur la crise dans la
péninsule coréenne.
Au cours de la même semaine, on a appris
que Tillerson avait qualifié Trump de
«crétin» lors d’une réunion du Pentagone
au sujet de la déclaration du président à
ses conseillers qu’il voulait un décuple-
ment des armes nucléaires américaines.
Quelles que soient les frictions entre le
président américain et Tillerson, ancien
PDG multi-millionnaire d’ExxonMobil,
Trump a indiqué mardi un différent parti-
culier sur la politique étrangère.
«En fait, je m’entendais bien avec Rex,
mais il avait vraiment un état d’esprit dif-
férent, une pensée différente », a déclaré
Trump aux journalistes au moment de
quitter la Maison Blanche pour un voyage
en Californie. « Si vous regardez l’accord
sur l’Iran, je pense que c’est terrible. Je
suppose qu’il pensait que ça allait.. . Donc
nous ne pensions pas vraiment de la même
façon. Avec Mike, Mike Pompeo, nous
avons un processus de réflexion très sem-
blable. Je pense que ça va très bien aller. »
Avec une fortune personnelle de plus de
300 millions de dollars et une carrière qui
l’a amené au sommet de l’un des plus
grands conglomérats pétroliers du monde,
Tillerson est un défenseur dévoué des inté-
rêts capitalistes américains. Il avait cepen-
dant d’importantes différences tactiques
avec Trump et d’autres membres de l’ad-
ministration, y compris sur la question de
savoir si certains de ces intérêts pouvaient
être obtenus par le biais de négociations
diplomatiques plutôt que par une agres-
sion militaire.
Tillerson aurait été parmi ceux à la Maison
Blanche qui le mois dernier ont dissuadé
Trump de renverser l’accord nucléaire de
2015 négocié entre l’Iran et les P5 + 1
(Etats-Unis, Russie, Chine, Grande-Bre-
tagne, France et Allemagne) en ne signant
pas la renonciation pendant quatre mois
aux sanctions américaines imposées à pro-
pos du programme nucléaire. Trump se
serait plaint en disant qu’il regrettait la
décision et a promis de réimposer les sanc-

tions en mai, la prochaine date limite de
renonciation, à moins qu’il y ait un accord
pour renégocier l’accord, y compris des
termes que Téhéran ne peut pas accepter et
n’acceptera pas.
Dans ce qui apparaît être une réponse au
remaniement ministériel, le ministre ira-
nien des Affaires étrangères Mohammad
Javad Zarif a tweeté mardi: « M. Trump a
pris l’habitude d’être imprévisible et donc
peu fiable pour quiconque avec qui il dia-
logue. Personne ne voudra conclure un
accord avec la Maison Blanche si la signa-
ture des Etats-Unis n’est valable que pour
4 à 8 ans. »
Tillerson s’était également prononcé à
plusieurs reprises pour des négociations
avec la Corée du Nord, alors même que
Trump la menaçait de «feu et de fureur» et
disait vouloir «détruire totalement» ce
pays et ses 25 millions d’habitants.
Finalement, Tillerson a été pris au dépour-
vu par Trump qui a déclaré soudainement
la semaine dernière sa volonté de partici-
per à des négociations directes avec la
Corée de Kim Jong-un sur sa dénucléari-
sation et qui se tiendront en mai. Trump a
fait son annonce juste un jour après que
Tillerson avait dit aux journalistes en
Éthiopie qu’il n’était pas clair « si les
conditions sont bonnes pour commencer
même à penser à des négociations. »
Le remplaçant proposé pour Tillerson,
Mike Pompeo, a à maintes reprises affir-
mé sa détermination à mettre fin au traité
nucléaire iranien et à poursuivre une stra-
tégie de changement de régime à Téhéran.
Après l’élection de Trump, il avait tweeté:
« J’ai hâte de revenir sur cet accord désas-
treux avec le plus grand commanditaire du
terrorisme au monde. »
En tant que directeur de la CIA, Pompeo
qui s’est servi souvent d’une rhétorique
anti-musulmane, a qualifié l’Iran de
«théocratie despotique» et «d’empire per-
nicieux qui étend son pouvoir et son
influence à travers le Moyen-Orient».
Ancien officier de chars de l’armée améri-
caine et député « Tea Party » du Kansas,

dont la carrière politique a été financée par
les frères Koch, Pompeo s’est vanté en
octobre dernier que sous sa direction, la
CIA deviendrait une «agence beaucoup
plus brutale». Il a déployé des commandos
d’assassins de la CIA en Afghanistan pour
éliminer les opposants au régime de
Kaboul soutenu par les États-Unis.
Pompeo a aussi clairement exprimé son
soutien au changement de régime en
Corée du Nord, déclarant en juillet dernier
qu’il « espérait que nous trouverions un
moyen de séparer ce régime de ce système
… Les Nord-coréens, j’en suis sûr, sont
des gens adorables et aimeraient le voir
partir. »
S’exprimant lors d’un talk-show
dimanche, Pompeo a souligné que dans
toute négociation entre Trump et Kim, « il
n’y aura pas de concessions ».
Des sources à Washington ont indiqué que
Trump voulait installer Pompeo comme
secrétaire d’État avant que les négocia-
tions commencent.
La nomination de Pompeo suggère forte-
ment que l’acceptation des pourparlers
avec Kim est une ruse de la part de l’ad-
ministration Trump, visant à ouvrir la voie
à une action militaire américaine.
Interrogé dimanche lors d’une apparition
sur ABC s’il était possible que les pour-
parlers n’aient pas lieu, le porte-parole de
la Maison Blanche Raj Shah a répondu: «
il y a une possibilité. Si c’est le cas, c’est
la faute des Nord-Coréens, ils n’ont pas
été à la hauteur des promesses qu’ils ont
faites. »
Le remplacement de Tillerson par Pompeo
a provoqué des réponses inquiètes des
anciens alliés européens de Washington.
« Le limogeage de Rex Tillerson n’amé-
liore en rien les choses », a déclaré le vice-
ministre allemand des Affaires étrangères
Michael Roth dans un tweet mardi.
Thomas Oppermann, le vice-président du
parlement allemand, a lui, averti que le
limogeage de Tillerson, qu’il a qualifié d ‘
« interlocuteur fiable et intelligent »,
entraînerait un « nouveau recul des rela-

tions germano-américaines ». Les
brusques changements au sommet de l’ad-
ministration américaine, a-t-il ajouté, était
une manifestation des méthodes «capri-
cieuses et erratiques» de Trump.
Les opposants politiques ostensibles de
Trump au sein du Parti démocrate ont
réagi au remaniement ministériel du seul
point de vue de la campagne anti-Russie,
dont ils ont fait le centre de leur opposition
à l’administration.
Chuck Schumer, le porte-parole démocra-
te du Sénat, a déclaré que Tillerson « était
beaucoup trop mou avec la Russie », et
qu’il espérait que Pompeo « serait beau-
coup plus dur et nous espérons qu’il peut
persuader le président d’être plus dur ».
La porte-parole démocrate de la Chambre
des représentants, Nancy Pelosi, a quant à
elle attribué le licenciement de Tillerson
au fait qu’il avait impliqué la Russie dans
l’empoisonnement d’un ex-espion domici-
lié en Grande-Bretagne. « Les actions du
président Trump montrent que chaque res-
ponsable de son administration est à la
merci de ses caprices personnels et de son
culte de Poutine », a-t-elle tweeté.
Lorsque Tillerson a été nommé secrétaire
d’État, les démocrates s’y sont opposés
non par crainte qu’un PDG du pétrole
n’assume la haute direction de la politique
étrangère du gouvernement américain,
mais plutôt du fait des accords qu’il avait
conclu avec la Russie. Désormais, loin de
s’opposer à la poursuite du virage vers la
guerre de l’administration Trump, ils
demandent seulement qu’il se concentre
plus directement sur une Russie dotée
d’armes nucléaires. Dans une déclaration
mardi, Schumer a également précisé qu’il
n’appelait pas les démocrates à s’opposer
à la remplaçante de Pompeo comme direc-
teur de la CIA, Haspel ; à la CIA depuis 30
ans elle est directement impliquée dans la
torture de détenus sous l’administration
Bush, ainsi que dans la destruction de
preuves vidéo documentant ces crimes de
guerre.  Bill Van Auken

Source : mondialisation.ca

LIMOGEAGE DE TILLERSON PAR TRUMP 

Une orientation renforcée 
vers la guerre planétaire

Le limogeage du secrétaire d’Etat Rex Tillerson par le président américain mardi et l’annonce de son remplacement par le directeur de
la CIA Mike Pompeo ont à voir avec une orientation, qui s’accélère, de l’administration américaine vers une politique de guerre

planétaire comme solution à la crise profonde du capitalisme américain.
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SORTIR
ARTISANAT 22e Salon international de
l’artisanat traditionnel sous le slogan
L’artisanat en appui à l’économie durable
jusqu’au lundi 19 mars. 430 exposants au
Palais des expositions des Pins Mari-
times-Alger.  

ANDALOU 15èmes Andaloussiettes El
Djazaïr. Ibn Khaldoun, Alger. 
Le jeudi 22 mars. Imen Sahir, l’associa-
tion El Moutribia de Biskra. 
Le jeudi 29 : l’Orchestre Smail Hini,
Amraouia de Tizi-Ouzou. 19h30.
Le vendredi 30 : Nassim El Andalous,
Les Beaux Arts d’Alger. 17h.  
Le samedi 31 mars : El Djazira d’Alger, 
l’Orchestre féminin de Ahbeb Cheikh
Sadek El Bejaoui. 17h. 

MAGIE Spectacle de magie et atelier
d’initiation pour enfants.de 06 à 12 ans
avec l’illusionniste Nassim Benhamouda.
Le jeudi 22 mars. 14h. Espace Art et
détente. Baba Hassen-Alger. 

TRIO Concert Retrouvailles avec Esma
Alla, Hasna Hini et Manal Gherbi, inter-
prètes de musique andalouse. Le jeudi 22
mars. 19h.     Ibn Zeydoun, Alger. 

MEDITERRANEE Avant-première du
film Les sept remparts de la citadelle de
Ahmed Rachedi au 3e Festival d’Annaba
du film méditerranéen, prévu du mercre-
di 21 au mardi 27 mars sous le slogan La
paix en Méditerranée. 

LECTURE Lancement du club de lecture
Jeunesse Algérie. Le vendredi 23 mars.
14h. Espace Art et détente. Baba Hassen-
Alger. Inscriptions des adhérents et ins-
tallation des catégories : Enfants 06-10
ans, adolescents 11-16 ans, cycle collè-
ge-lycée, parents lecteurs (maternelle),
fans de bande dessinée. 

GUITARE David Martínez en concert de
guitare classique espagnole. 
Le jeudi 22 mars : Basilique Notre
Dame-D’Afrique, Alger. 19h30. Entrée
libre. 
Le vendredi 23 mars : 19h. Opéra Boua-
lem-Bessaïh d’Alger. Accès : 800 DA.  

POP L’artiste El Moustach expose Sog ur
Mother - is open at night! Jusqu’au ven-
dredi 23 mars. Un hommage à la pop
culture algérienne. Espace d’art contem-
porain (Espaco). El Achour, Alger. 

CINE-ITALIA Hommage au réalisateur
italien Gian Maria Volonté. Cycle de
quatre films dirigé par des metteurs en
scène jusqu’au lundi 26 mars. 18h45.
Institut culturel italien d’Alger. Entrée
libre. Contact : iicalgeri.segr@esteri.it 

PEINTURE 
- L’artiste plasticienne Orza Tanem expo-
se Les lumières de l’émotion jusqu’au
dimanche 25 mars. Galerie d’art El Yas-
mine. Dely Ibrahim, Alger. 
- L’artiste peintre Marthe Leus expose
Sous les coupoles jusqu’au vendredi 30
mars. Espace de l’Hôtel Sofitel d’Alger.

PATRIMOINE Conférence Patrimoine
culturel et conflits armés par Sabah
Ferdi, professeure en archéologie
antique, spécialiste de Cherchell et coor-
dinatrice au Centre national de recherche
en archéologie. Le samedi 31 mars. 11h.
Dar Essouf-Ecole nationale de conserva-
tion et restauration des biens culturels.
Casbah d’Alger. 

DESIGN Expositions L’âme des petites
choses d’Italie & Design éthique d’Algé-
rie dans le cadre de la 2e édition de la
Journée mondiale du design italien à
Alger, jusqu’au mardi 10 avril. Mama-
Musée d’art moderne et contemporain. 

Quatre jours durant, le
plus grand événement
dédié au livre en France

sera axé sur la littérature russe.
La Russie étant le pays invité
d’honneur, le Salon reçoit 38
auteurs de ce pays pour renfor-
cer le dialogue entre les lettres.
Pour cette édition 2018, les
organisateurs de Livre Paris,
lancé pour la première fois en
1981 par le Syndicat national de
l’édition, ont opté pour une pro-
grammation autour d’un fil
rouge Les écrivains face au
monde, ancrée « dans l’actualité
littéraire et éditoriale la plus
récente ». L’Algérie est présente
à la porte de Versailles, dans un
stand de 60 m², avec des mai-
sons d’éditions publiques :
l’ANEP (Agence nationale
d’édition et de publicité), l’EN-
AG (l’Entreprise nationale des
arts graphiques), l’OPU (Office
des publications universitaires),
des centres de recherches
comme le Centre national de
recherche préhistorique, anthro-
pologique et historique (CNR-
PAH), le Centre de recherche en
anthropologie sociale et cultu-
relle (CRASC, Oran) et plu-
sieurs maisons d’édition pri-
vées, notamment Chiheb, Cas-
bah et Dalimen, rapporte
l’Agence presse services d’Algérie. Près
de cinq cent titres sont exposés, traitant de
l’histoire, du patrimoine, du roman, de la
littérature enfantine, l’art culinaire et la
musique, avec une forte présence de

Beaux-livres sur des villes algériennes, les
régions et le patrimoine. Au cours de ces
quatre jours du salon, vingt-cinq auteurs
procèderont à des ventes-dédicaces. Le
coordinateur du pavillon algérien, Moha-

med Iguer, a souhaité voir, au
premier jour de cet événe-
ment, des membres de la
communauté algérienne venir
en masse découvrir leur pays
à travers le livre. Il a affirmé
que « nous présentons ici des
livres algériens, écrits par des
Algériens qui reflètent la vie
algérienne dans tous ses
aspects ». D’un autre côté,
nombre d’Algériens rencon-
trés au salon et même des
auteurs, estiment que l’Algé-
rie gagnerait à « avoir de
l’ambition » dans ce genre de
manifestations intellectuelles,
notamment en France dans le
sens où il serait « intéres-
sant » d’avoir plus d’ouvrages
et, à côté, un riche program-
me d’animation culturelle, de
débats et de conférences sur
des thématiques liées à la vie
algérienne. C’est dans ce sens
qu’il est souhaité, pour les
prochaines éditions, voir l’Al-
gérie dans un pavillon à
l’image de son ambition. Sur
un plan pratique, des
membres de la communauté,
venus acquérir des ouvrages,
se sont plaints de l’impossibi-
lité de payer leurs achats avec
des cartes bancaires. Une
question qu’il faudra résoudre

en vue de la prochaine édition. Livre Paris
réunit 1200 exposants, 45 pays y sont
représentés, 800 conférences et événe-
ments sont programmés, 3 000 auteurs
pour la dédicace de leurs livres. R. C

DESSINATEUR, musicien et surtout scé-
nographe, Abdelkader Farrah, homme de
théâtre de notoriété mondiale, est resté
méconnu dans son propre pays, lui qui a
eu « le souci permanent » de mettre son
expérience au service du 4e art en Algérie.
Disparu en 2005, il repose dans un cime-
tière londonien.
Né le 28 mars 1926 à Kasr El Boukhari
(wilaya de Médéa), Abdelkader Farrah
s’est imprégné très jeune de son environ-
nement, se nourrissant de l’éducation
familiale autant que des enseignements de
la zaouia du Cheikh El Mimoun où il a fait
ses premières classes, avant de connaître
un parcours professionnel hors du com-
mun sur les scènes du monde. Se définis-
sant comme un « autochtone ouvert sur le
monde extérieur », il s’est plu à revivre les
souvenirs de son enfance qui, pour lui,
sera « très riche en enseignements »,
considérant celle-ci comme « un réservoir
d’expériences, d’émotions et de traditions
immuables », avec « l’école de la rue » où
il a observé et médité la « patience des ani-
maux » subissant le soleil écrasant de sa
ville natale. Prématurément orienté vers
les disciplines artistiques, le 4e art notam-
ment, il ira étudier à Paris où il croisera
différentes cultures du monde. De toutes
ces rencontres, il va mûrir son art, attirant
l’attention des metteurs en scène de toute
l’Europe, qui, très vite, solliciteront ses
services, lui permettant de se distinguer,
avant d’être recruté à la Royale Shakes-

peare Company (RSC) où il a très vite
imposé son savoir-faire de scénographe.
Artiste polyvalent, dessinateur et concep-
teur de couverture de livres, auteur de plu-
sieurs articles publiés dans des magazines
spécialisés, il compte également 17 com-
positions musicales inspirées des patri-
moines africain, arabe et méditerranéen
qui ont aiguisé ses goûts artistiques. Ses
travaux constituent un brassage de cul-
tures, expression de sa personnalité d’ar-
tiste forgée par la pluralité culturelle et
l’universalité et qui repose sur un socle de
valeurs nourri par ses aînés, avec lesquels
il a gardé un lien perceptible. Durant la
guerre de libération, Abdelkader Farrah a
refusé en 1960 le prix de l’Alliance fran-
çaise décerné par le ministre français de la
Culture André Malraux, affichant son
refus de la colonisation de l’Algérie. En

1967, à Londres, il propose à la vente aux
enchères plusieurs de ses œuvres au profit
de la cause palestinienne. Le scénographe
attitré de la RSC a eu un parcours artis-
tique jalonné de distinctions : le prix du
meilleur spectacle de l’année, obtenu en
1958 pour la scénographie de la pièce Le
cercle de craie caucasien, le prix des direc-
teurs de théâtres londoniens, reçu en 1982
pour La poupée, comédie musicale de la
RSC. Honoré en 1969 par l’Ecole nationa-
le du théâtre canadienne où il a occupé le
poste de directeur des études, de la
conception et des costumes, il a obtenu en
1971 le prix de la critique londonienne
pour la meilleure conception théâtrale et,
un an plus tard à Paris, celui du meilleur
spectacle de l’année pour Richard III de la
RSC. En 1976, il remonte sur le podium
pour une double distinction pour Henri V
et Henri VI de la RSC. En 1978 il reçoit le
prix autrichien de la critique, décerné par
le Burgtheater pour Troïlus et Cressida de
W. Shakespeare. Abdelkader Farah a tra-
vaillé sur plus de 350 spectacles, entre
pièces de théâtre, opéras, ballets et comé-
dies musicales dans toute l’Europe, aux
USA, au Mexique et en Tunisie notam-
ment, collaborant avec une quarantaine de
metteurs en scène, 77 auteurs et une dizai-
ne de compositeurs de renom, pour servir
également de conseiller dans la construc-
tion de nouveaux théâtres et d’enseignant
dans différents établissements. 

APS

37e SALON DU LIVRE DE PARIS 

500 titres et dédicaces d’Algérie 
Ouverte à la porte de Versailles, ce vendredi 16 mars, la trente septième édition du Salon du livre de

Paris accueille 45 éditions d’Algérie, des secteurs public et privé, et 25 auteurs algériens qui
dédicaceront leurs ouvrages respectifs. 

Abdelkader Farrah, un artiste
éclectique au parcours méconnu
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C’est une maladie qui est définie
comme une psychose qui se
manifeste par la désintégration

de la personnalité et par la perte du contact
avec la réalité. C’est aussi la maladie men-
tale chronique la plus fréquente.
1 % de la population algérienne souffre de
la schizophrénie qui survient chez les
jeunes à la fin de l’adolescence ou au
début de la vie adulte, habituellement
entre 15 et 30 ans. Exceptionnellement,
elle peut apparaître parfois pendant l’en-
fance ou après 30 ans. On parle alors de
schizophrénie juvénile ou de schizophré-
nie à début tardif, selon le cas.
Définie comme une psychose qui se mani-
feste par la désintégration de la personna-
lité, et par la perte du contact avec la réa-
lité, la schizophrénie est une maladie men-
tale qui peut être sévère et persistante. Elle
se manifeste par des épisodes aigus de
psychose, suivis de divers symptômes
chroniques. Le début de la maladie peut
être progressif, s’étalant sur quelques
semaines ou quelques mois. Dans bien des
cas, la schizophrénie fait son apparition de
façon tellement insidieuse et graduelle que
les personnes qui en sont atteintes, ainsi
que leur famille, prennent parfois beau-
coup de temps à s’en rendre compte. Elle
peut aussi apparaître très soudainement. «
La dangerosité chez les schizophrènes ne
prévient pas, le malade peut passer à l’acte
subitement en commettant, soit un crime,
un suicide ou un délit », expliquent les
spécialistes. Tout schizophrène présente
un danger potentiel pour commettre un
acte criminel ou un délit à tout moment.
Les spécialistes soulignent que «la schizo-
phrénie est une maladie du cerveau qui
affecte la pensée, les sentiments et les
émotions, tout comme les perceptions et
les comportements des personnes qui en
sont atteintes. Toutes ces fonctions ne sont
cependant pas perturbées au même
moment et dans la même mesure. De nom-

breuses personnes souffrant de schizo-
phrénie peuvent avoir un comportement
parfaitement normal pendant de longues
périodes ». Bien qu’elle n’affecte pas l’in-
telligence proprement dite de la personne,
la schizophrénie occasionne souvent un
certain nombre de déficits cognitifs qui
perturbent notamment l’attention, la
mémoire, l’apprentissage et le traitement
de l’information. Ces déficits sont souvent
présents dès le début de la maladie et
diminuent la capacité de la personne à
réagir de manière appropriée avec son
milieu. Les experts expliquent que «Le
cerveau contient des milliards de cellules
nerveuses. Chacune d’entre elles émet des
prolongements qui transmettent des mes-
sages aux autres cellules nerveuses ou en

reçoivent de ces dernières. Ces prolonge-
ments libèrent des substances chimiques
appelées neurotransmetteurs qui achemi-
nent les messages d’une cellule à l’autre.
Chez les personnes atteintes de schizo-
phrénie, ce système de communication
fonctionne mal.
Une personne atteinte de schizophrénie
peut éprouver des difficultés à établir un
contact avec son entourage, être envahie
par des idées et des impressions étranges,
avoir l’impression d’entendre des voix
qui, bien que n’existant pas réellement,
font partie de sa réalité, être prisonnière de
ses hallucinations et de son délire, avoir
une perception de soi partiellement, voire
totalement altérée, avoir beaucoup de
difficultés à distinguer ce qui est réel de ce

qui ne l’est pas ; avoir la conviction que
certaines personnes lui veulent du mal, se
replier sur elle-même et se comporter
d’une façon bizarre ou imprévisible, se
désintéresser de nombreuses choses:
habillement, ménage, hygiène corporelle,
gestion de ses biens, avoir des réactions
émotionnelles étranges et incongrues, per-
cevoir son entourage comme hostile, res-
sentir une insécurité permanente.
À travers le monde, une personne sur 100
est atteinte de schizophrénie. Elle est donc
2 fois plus répandue que la maladie d’Alz-
heimer, 5 fois plus répandue que la scléro-
se en plaques, 6 fois plus répandue que le
diabète insulino-dépendant et 60 fois plus
répandue que la dystrophie musculaire.

A. A.

JOURNÉE MONDIALE DE LA SCHIZOPHRÉNIE

Maladie mentale chronique 
la plus fréquente

La schizophrénie est reconnue comme étant la maladie la plus invalidante chez les jeunes. Elle frappe autant les garçons que les filles,
sans distinction de races, de cultures, de croyances ou de niveaux socio-économiques.

DES MÉDECINS spécialistes ont convenu
de concert, à Sétif, quant à l’importance et
le rôle efficient de la prévention pour
réduire le nombre de paralysie cérébrale
chez le fœtus et l’enfant de moins de trois
ans, et ce, lors d’une journée d’étude et de
sensibilisation sur la paralysie cérébrale
organisée à l’initiative de l’association
locale des parents d’enfants atteints d’In-
firmité motrice cérébrale (IMC).
Dans ce contexte, le Dr Aârab Saâdaoui de
l’établissement hospitalier spécialisé de
rééducation fonctionnelle de Ras El Ma (à
l’Est de Sétif), a souligné que des mesures
préventives, comme «une bonne prise en
charge des femmes enceintes, des condi-
tions appropriées pour l’accouchement, et
des injections anti-ictère néonatal sont
susceptibles de réduire l’incidence de la
paralysie cérébrale».
Intervenant à l’occasion de la journée
nationale des personnes handicapées, ce
spécialiste a ajouté que la paralysie céré-
brale est une déficience cérébrale pouvant
entrainer une atteinte totale ou partielle de
la motricité, précisant que les mesures
visant à la réduire sont simples, contraire-
ment, dit-il, à la négligence qui coûte cher.

Il a également estimé que «les naissances
prématurées (avant 9 mois), l’accident
vasculaire cérébral (AVC) et l’asphyxie
fœtale au moment de l’accouchement font
partie des nombreuses causes à l’origine
de la paralysie cérébrale».
Lors de cette rencontre, à laquelle ont
assisté des experts et des spécialistes du
centre hospitalo-universitaire Mohamed
Abdenour Saâdna de Sétif, des sages-
femmes, des psychologues et des repré-
sentants de plusieurs directions, à l’instar
de celles de l’éducation et de l’action
sociale ainsi que des associations activant
dans ce domaine, une vidéo conférence a
été donnée par le Pr Patrice Bourdon, spé-
cialiste en sciences de l’éducation, sur les
nouvelles techniques d’intégration des
personnes handicapées dans les écoles
ordinaires.
Par ailleurs, 6 autres interventions ont été
données par des experts et des spécialistes
du domaine, au cours desquelles les symp-
tômes réels de la paralysie cérébrale et de
la responsabilité sociale des entreprises
économiques envers les associations à
caractère social et l’importance de la pré-
vention t de la sensibilisation, ont fait

l’objet de débats. Des représentants de
l’association initiatrice de la rencontre ont
également fait part d’un projet de
construction d’un centre de rééducation
fonctionnelle d’une superficie de 1.600
mètres carrés, situé au centre-ville, dont la
mission sera de prodiguer des soins et la
prise en charge précoce des personnes

atteintes de paralysie cérébrale. La ren-
contre a également compté la présence de
Abir Aichouche, une jeune fille de 26 ans,
atteinte de paralysie cérébrale et détentrice
d’un Master en langue française de l’uni-
versité Mohamed Lamine Debaghine
(Sétif 2), représentant un exemple de cou-
rage en sachant surmonter son handicap.

Paralysie cérébrale: l’importance de la prévention
pour réduire l’incidence chez le fœtus et l’enfant

RENDEZ VOUS SCIENTIFIQUE 
9e séminaire d’ophtalmologie les 13 et 14 avril 2018 à Tizi Ouzou
Le 9e séminaire d’ophtalmologie de l’association algérienne de lutte contre la cécité se
tiendra les 13 et 14 avril 2018 à Tizi Ouzou, avons-nous appris auprès des organisateurs.
Le thème principal de cette manifestation scientifique  est l’inflammation oculaire.  
-3èmes joumées du Centre de lutte conte le cancer (CLCC) d’Annaba - 5 et 6 avril 2018
à  Annaba 
-8ème Congrès National de chirurgie et Médecine Esthétique - 26 et 27 avril 2018 à
Alger 
-7ème congrès international de néphrologie - 26 au 28 avril 2018 à Batna 
-9ème congrès d’urologie de l’Association des Chirurgiens Urologues de l’Ouest (Er-
razi) - 4 et 5 mai 2018 à Oran 
-5ème Forum médical international de la wilaya de Chlef - 3 au 5 mai 2018 - Chlef -
Algérie
-8ème Forum International en Santé de l’Etablissement Hospitalier Dr Benzerdjeb - 5 et
6 mai 2018 à  Aïn Temouchent 
7ème Congrès National de Biologie Médicale et Médecine de Laboratoire - 6 et 7 mai
2018 à Alger 

AMINAZOUNE@YAHOO.FR
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Cela semble probablement
absurde la première fois
qu’une personne moyenne

l’entend, mais les présidents Trump
et Assad sont du même côté à Afri-
ne, malgré l’héritage de sept années
de guerre hybride que les États-
Unis ont mené contre la Syrie.
Comme le dit le proverbe « il n’y a
pas d’amis ou d’ennemis en poli-
tique internationale, seulement des
intérêts » et cela n’est nulle part
plus évident que dans l’interpréta-
tion similaire de Washington et de
Damas sur la façon dont la résolu-
tion 2401 de l’ONU se rapporte à «
l’Opération anti-terroriste Rameau
d’olivier » de la Turquie contre les
Kurdes « fédéralistes ».
La position de la Syrie est bien
connue. Toutes les troupes étran-
gères sur son territoire sans le
consentement du gouvernement
légitime sont des envahisseurs illé-
gaux qui doivent quitter le pays
immédiatement, mais celle des
USA pourrait surprendre certaines
personnes parce qu’il y a eu cette fausse
idée circulant dans les médias alternatifs
que les États-Unis et la Turquie sont tou-
jours du même  « côté »malgré l’échec du
coup d’État pro-américain contre le prési-
dent Erdogan à l’été 2016.
Le porte-parole du ministère turc des
Affaires étrangères, Hami Aksoy, a défini-
tivement condamné cette semaine son
interlocuteur américain pour avoir « sug-
géré »avec condescendance que « la Tur-
quie est plus que bienvenue à relire le
texte exact de cette déclaration du conseil
de sécurité de l’ONU » s’ils pensent qu’ils
ne violent pas le dernier cessez-le-feu en
poursuivant leur opération antiterroriste à
Afrine. La réponse d’Aksoy a été que la «
position » des États-Unis est sans fonde-
ment et indique qu’elle [Heather Nauert]
n’a pas compris comment cette décision
devrait être appliquée, ou qu’elle veut la
déformer.
La raison pour laquelle les États-Unis
s’opposent à « l’Opération Rameau d’oli-
vier »est qu’ils craignent que cette cam-
pagne empêche les Kurdes de jouer un
tour à Damas et qu’un jour le gouverne-
ment soutienne une offensive à venir
contre la province turque contestée de
Hatay que la Syrie revendique comme son
territoire légitime, avec l’intention de
déclencher une guerre conventionnelle
turco-syrienne qui pourrait alors permettre
aux Kurdes pro-américains d’étendre leur
statut de « Rojava » de facto jusqu’à la
côte de la Méditerranée orientale.
La Syrie, d’un autre côté, considère la Tur-
quie comme un « plus grand mal » que les
Kurdes « fédéralistes » américano-sio-
nistes à ce stade, c’est pourquoi elle a
même envoyé des milices pro-Damas pour
affronter les forces de son voisin du nord à
Afrine. Elle a évité d’y envoyer l’Armée
arabe syrienne (AAS) par prudence, car
toute attaque contre elle, pourrait
contraindre le gouvernement à réagir en
fonction du scénario désastreux attendu
que les Kurdes conspirent à créer.
Malgré tout, Damas aurait pu faire une
grave erreur en protégeant les mêmes
Kurdes américano-sionistes que la Tur-

quie considère comme des terroristes
parce que le gouvernement est maintenant
responsable d’assurer la sécurité dans
cette région. Cela signifie que les YPG
pourraient concevoir des attaques terro-
ristes contre les Turcs depuis cette « zone
sécurisée » et provoquer ainsi Ankara à
frapper les milices pro-AAS et risquer
dangereusement de catalyser un conflit
d’État à État.
Néanmoins, les autorités syriennes sont
prises entre le marteau et l’enclume et les
États-Unis le savent.
Qu’importe les condamnations véhé-
mentes de Damas au sujet des Kurdes «
fédéralistes » américano-sionistes dont
même le ministre russe des Affaires étran-
gères Sergueï Lavrov, assez favorable aux
kurdes, a été forcé de reconnaître comme
leur « quasi-État (…) les rives orientales
de l’Euphrate » les acteurs tenant le terrain
qui réalisent ce complot géopolitique sont
toujours des citoyens syriens, et le gouver-
nement craint que l’utilisation de mesures
énergiques pour les pacifier ou permettre
passivement à la Turquie de les tuer ne
déclenche par inadvertance une guerre
civile arabo-kurde dans le pays.
Non seulement cela, mais ce serait un
aveu implicite que le YPG – un satellite du
PKK, dont le dirigeant a été accueilli en
Syrie de 1979 à 1998 – est en fait, à tout le
moins, devenu une organisation anti-éta-
tique, sans parler de son potentiel terroris-
te dénoncé par la Turquie. Cela pourrait
alors involontairement faciliter l’interpré-
tation « militarisée » de la décision de
l’ancien président Hafez al-Assad d’ac-
cueillir le parrain YPG Abdullah Ocalan
comme un moyen de « discréditer » son
fils et successeur.

KURDES « FÉDÉRALISTES » 
AMÉRICANO-SIONISTES
Damas ne peut donc pas se permettre, au
moins à ce stade et selon la façon dont ses
dirigeants perçoivent actuellement la
situation, de répondre directement ou indi-
rectement aux Kurdes « fédéralistes »
américano-sionistes parce que cela pour-
rait « provoquer » une guerre civile arabo-

kurde, minant la légitimité du gouverne-
ment et détournant l’attention de la volon-
té collective de la nation cosmopolite
d’expulser les troupes turques de leur ter-
ritoire.
Les calculs stratégiques de Washington
sont beaucoup plus simples, comme expli-
qué ci-dessus, mais le curieux réaligne-
ment des États-Unis et de la Syrie d’une
part, et de la Turquie et de la Russie
d’autre part, est instructif car il prouve
qu’il est possible que deux pays s’enten-
dent tacitement sur un sujet d’intérêt com-
mun, même si cela semble les placer du
même côté que leurs « ennemis » ou dans
le « camp opposé » à leurs « alliés ».
La Turquie veut écraser les Kurdes « fédé-
ralistes » américano-sionistes, et la Russie
a passivement donné son feu vert à «
l’Opération Rameau d’olivier » en retirant
ses unités militaires d’Afrin en prépara-
tion de cette campagne. Il est beaucoup
plus important pour Moscou de maintenir
d’excellentes relations avec ses parte-
naires du Turkish/Balkan Stream à Ankara
que de risquer de mettre en péril les pers-
pectives de multipolarité dans le « Nou-
veau Moyen-Orient » pour des Kurdes
non étatiques ou leurs partenaires syriens.
Moscou estime que ces derniers sont «
gérables » quoi qu’il arrive.
Par ce dernier point, la Russie a essayé d’«
encourager » la Syrie tout au long de l’an-
née dernière à appliquer les « suggestions
» de « décentralisation » qu’elle a écrites
dans le « projet de Constitution » du pays
car Moscou comprend qu’elles sont un «
compromis » nécessaire qui pourrait
simultanément amener la « solution poli-
tique » tant attendue à la guerre tout en
permettant aussi à la grande puissance eur-
asienne d’« équilibrer » ses relations entre
ses pairs au Proche-Orient en obligeant
Damas à « officialiser » les « sphères d’in-
fluence » dans le pays comme attendu par
la Russie. À cette fin et face à la résistan-
ce syrienne (polie mais ferme) à ce plan de
la géopolitique typique de la Grande Rus-
sie du XIXe siècle, Moscou a pris la déci-
sion calculée de retirer la plupart de ses
forces militaires de la République arabe

afin d’envoyer à Damas le message
qu’elle ne soutiendra pas ses efforts
continus pour accomplir la promes-
se du Président Assad de libérer «
chaque centimètre » du pays. En
réponse, la Syrie se rapproche de
l’Iran pour conserver ce qu’elle
considère comme son « indépen-
dance stratégique » ce qui explique
pourquoi Damas et Moscou sont
désormais « opposées » en ce qui
concerne Afrine. Cela aligne de
manière intéressante les intérêts de
l’Iran sur ceux des États-Unis dans
ce cas spécifique et ceux de la Rus-
sie sur ceux de la Turquie. Encore
une fois, cela n’implique pas une «
conspiration » mais fournit plutôt
aux observateurs deux éléments
constructifs. Le premier est que cela
prouve que le concept d’intérêt per-
sonnel néo-réaliste joue effective-
ment un rôle de guide dans les
actions de tous les acteurs de la
guerre en Syrie, parfois avec des
résultats curieux, et le second est
que les récits maximalistes dogma-

tiques propagés par de nombreux médias
alternatifs sur l’impossibilité supposée des
présidents Trump et Assad d’être du même
côté « contre » leurs homologues turcs et
russes est catégoriquement faux à la
lumière de la position commune des États-
Unis et de la Syrie vis-à-vis de cette réso-
lution 2401.Cela ne veut pas dire, comme
ces mêmes médias alternatifs ont tendance
implicite à le simplifier, que les lignes
dans le sable ont encore changé ou que
quelqu’un a « vendu » et « trahi » ses «
alliés » (ce qui n’est même pas possible
quand il s’agit des Kurdes) mais simple-
ment que les complexités de la guerre du
XXIe siècle sont caractérisées par des
couches d’intérêts nuancés qui aboutissent
à une « zone grise »à partir de laquelle il
est parfois difficile de faire des jugements
de valeur à propos du comportement de
l’un ou de l’autre joueur à un moment
donné, sans parler de maintenir constam-
ment son évaluation initiale tout au long
d’un conflit donné. En conséquence, ce «
fait gênant » expose la superficialité de la
plupart des récits des médias alternatifs
contemporains sur la Syrie et les expose à
juste titre comme de véritables médias de
propagande pour les masses désespérées,
façonnées de manière opportuniste selon
la situation quotidienne pour soutenir le
sens que « leur camp » est « toujours juste
» et « toujours gagnant » évitant ainsi
l’analyse réelle, pour favoriser la satisfac-
tion des désirs diaboliques de leur auditoi-
re en offrant un service narcotique de «
bien-être » d’une « réalité alternative ».
Que quelqu’un pense que c’est « bon », «
mauvais » ou qu’il soit « indifférent » à la
réalité objective de la situation, on ne peut
pas contourner le fait indéniable que les
présidents Trump et Assad sont du même
côté à Afrine et que toute cette agitation
fébrile pour prouver le contraire n’est rien
d’autre que de la propagande de guerre
propagée par les responsables des médias
alternatifs dans l’esprit de leur public naïf.

Andrew Korybko
Source : Mondialisation.ca

CONFLIT SYRIEN

Trump et Assad sont-ils du même 
côté à Afrine ?

La convergence des intérêts américains et syriens contre la campagne antiterroriste de la Turquie est une coïncidence et n’implique pas
une « conspiration » mais elle est également instructive dans la mesure où elle prouve qu’il est possible que le couple le plus improbable

s’entende tacitement sur un sujet d’intérêt partagé, bien que cela soit prétendûment impossible selon le récit dominant 
des médias alternatifs.
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Les différentes sélections
nationales de natation
effectueront un stage du 19
au 29 mars en Algérie, en
prévision des échéances
internationales qui pointent à
l’horizons, dont les Jeux
africains de la jeunesse
(JAJ2018), prévus à Alger en
juillet prochain, a appris l’APS
vendredi, auprès de la
fédération algérienne de
natation( FAN), en marge des
épreuves de la Coupe
d’Algérie, saison 2017-2018.

Une sélection de jeunes talents
(minimes) composée de 25 ath-
lètes (15 garçons et 10 filles)

sera en regroupement à Bouira à l’occa-
sion des vacances de printemps, une opé-
ration qui sera encadrée par quatre tech-
niciens. Le programme d’entraînement

comprend, outre la préparation générale,
«un travail de renforcement des capacités
technico-tactiques adapté à la discipli-
ne», précise la même source. Cette caté-
gorie d’âge est prise en charge, depuis
quelques années déjà, dans toutes les dis-
ciplines par les hautes instances du sport
national, en mettant toutes les conditions
nécessaires à leur disposition. « C’est
une façon de permettre aux responsables
techniques d’éviter aux athlètes de s`éga-
rer dans la nature et de conserver une cer-
taine régularité», ont tenu à expliquer les
techniciens présents à la piscine de
Hydra .  De leur côté, les juniors seront
regroupés durant la même période au
Complexe sportif de Souidania (Alger)
pour un stage de préparation de 10 jours
également, avec en ligne de mire la pré-
paration des JAJ-2018 et les Jeux olym-
piques de la jeunesse (JOJ-2018), prévus
en Argentine. Ils sont au total 28 athlètes
dont 15 filles qui auront pour tache de
peaufiner une préparation afin de réaliser
les minima de qualifications au rendez-
vous argentin. Le stage sera encadré par

quatre entraineurs. Pour rappel, trois
nageurs algériens ont réalisé des minima
de participation aux JOJ-2018. Il s’agit
de Moncef Aymen Balamane qui a réussi
les minima (B) à la brasse et au 200m
quatre nages, Ryad Bouhamidi (200m
dos) et Abdellah Ardjoune (50m, 200m
et 400m dos). Ces deux derniers nageurs
ont réalisé les minima (A).La fédération
internationale de natation (FINA) a
réservé 140 places (garçons) et autant en
filles, en plus de 60 invitations pour les
jeunes nageurs aux JOJ d’Argentine, et
les minima des nageurs algériens
devraient s’inscrire dans ce nombre.
Pour leur part, les seniors algériens pour-
suivront leur préparation du 19 au 29
mars à Tizi- ouzou, en prévision du
Championnat d’Afrique de natation
prévu à Alger du 10 au 16 septembre
2018. La direction des équipes nationales
(DEN) de la fédération algérienne de
natation a sélectionné 21 athlètes (14
hommes et 7 dames) qui seront suivis par
trois techniciens durant tout le regroupe-
ment.

LE CHAMPIONNAT de jeunes de tennis
de table ouvert mercredi à Aïn Defla a pris
fin vendredi après trois jours d’intenses
débats durant lesquelles aucune équipe n’a
véritablement pris le dessus. Une mention
a toutefois été donnée aux équipes de
Khroub, Khémis Miliana, El Attaf, Larba,
Tizi-Ouzou, Touggourt et Sidi Belabesse
au regard de leurs prestations qui déno-
taient de leur préparation en prévision de
cette compétition. Pour l’entraineur natio-
nal juniors et qui, à l’occasion, dirigeait
l’équipe de Khémis Miliana, Gouasmi
Benmira, la compétition a constitué une
excellente occasion de préparation pour
les internationaux en prévision du tournoi
ouvert de Tunis dont le coup d’envoi est

prévu pour le 18 du moi en cours. Se féli-
citant des conditions de déroulement de la
compétition, le président de la fédération
algérienne de tennis de table, Chérif Dder-
kaoui, a relevé l’engagement qui y est pré-
valu, saluant le fair-play des athlètes. Esti-
mant que le niveau de la compétition a été
au-dessus de la moyenne, le directeur de la
jeunesse et des sports (DJS) de Aïn Defla,
Ali Zemirli a, de son côté, fait état de l’ou-
verture prochaine de deux salles destinées
à la pratique du tennis de table, l’une à El
Attaf, l’autre à Khémis Miliana. Pour sa
part, le président de la ligue locale de ten-
nis de table, Toufik Aïlam, a émis le sou-
hait de voir la discipline se répandre
d’avantage à Aïn Defla, se réjouissant que

certains éléments de son équipe aient   tiré
leur épingle du jeu   au cours de la compé-
tition. M.Aïlam, également membre de la
fédération algérienne de tennis de table et
qui assume par ailleurs la fonction de pré-
sident de la commission d’information au
niveau de la même instance, a soutenu que
la présence de joueurs internationaux dans
toutes les catégories a rehaussé le niveau
de la compétition et contribué à des
débats. Au total, 320 athlètes (filles et gar-
çons) des catégories Benjamins, minimes,
cadets et juniors issus de 18 wilaya ont
pris part à ce championnat de jeunes abri-
tée trois jours durant par la salle omni-
sports Abdelkader Benhamdoud de Aïn
Defla.   

NATATION / STAGES: 

Les différentes sélections
nationales en stage dès lundi 

BASKET-BALL / COUPE
D’ALGÉRIE (MESSIEURS
- 1/8  DE FINALE) : 
Match arrêté entre le  
GS Pétroliers et le WO
Boufarik   
L’AFFICHE des huitièmes de finale de la
Coupe d’Algérie de basket-ball, seniors
messieurs, opposant le GS Pétroliers au
WO Boufarik, vendredi à la salle Harcha
(Alger), a été interrompue suite à la déci-
sion du Commissaire technique Nachid
Massaoudi. La rencontre a été arrêtée à
une minute de la fin du 3e quart-temps
alors que le GS Pétroliers menait large-
ment au score (60-44).Retardée de plus
d’une heure, à cause des agissements des
supporteurs en tribune, cette affiche des
huitièmes de finale a été interrompue à
plusieurs reprises, notamment par des
jets de projectiles qui mettaient en dan-
ger la sécurité des joueurs, selon le rap-
port du Commissaire technique. Cette
rencontre était précédée par une autre
confrontation entre des pensionnaires de
la Nationale 1, qui a tourné à l’avantage
du CRB Dar Beida devant l’USM Blida
(70-68).

HANDBALL / COUPE
ARABE DES CLUBS (GR.
A - 2E J) :
Défaite de l’ES Aïn Touta
face au CHB Jammel 
(22-26) 
LE CLUB de handball algérien de l’ES
Aïn Touta s’est incliné face à son homo-
logue tunisien du CHB Jammel 26 à 22
(mi-temps : 12-12), en match comptant
pour la 2e journée du groupe A de la
Coupe arabe des clubs vainqueurs de
coupe, disputé vendredi à Sfax (Tunisie).
C’est la première défaite de l’ESAT dans
la compétition, après la victoire obtenue
jeudi devant Al-Gharrafa du Qatar sur le
score de 25 à 23.Le deuxième match du
groupe A, prévu vendredi (18h00), oppo-
se le MC Oujda  (Maroc) au Ahly Tripoli
(Libye), alors qu’Al-Gharrafa a été
exemptée de cette journée.
Samedi, toutes les équipes bénéficieront
d’une journée de repos. Pour le compte
de la 3e journée, prévue aujourd’hui,
l’ESAT sera exemptée de compétition
avant de défier le MC Oujda, lundi à
16h00. Le deuxième représentant algé-
rien dans cette compétition, l’ES Arzew,
qui évolue dans le groupe B, dispute son
deuxième match vendredi (18h00) face
au tenant du trophée le CS Sakiet Ezzit
(Tunisie).  Les quatre premiers de chaque
groupe se qualifieront pour les quarts de
finale prévus le jeudi 22 mars, alors que
les demi-finales se joueront le lende-
main.

TENNIS / TOURNOI
HAMMAMET OPEN :
L’Algérienne Inès Ibbou
éliminée au deuxième tour
LA TENNISWOMAN algérienne Inès
Ibbou a été éliminée  au deuxième tour
du tableau final du tournoi professionnel
«Hammamet Open», qui se déroule du
12 au 18 mars 2018 en Tunisie, après sa
défaite par deux sets à un contre la tête
de série N1, la Brésilienne Laura Pigossi
(7-6(6),7-6(3), 6-2.Mercredi, au premier
tour, la Championne d’Afrique de 2015
avait assez facilement dominé la Néer-
landaise Noa Liauw A Fong (6-1, 6-3),
au moment où Pigossi avait dominé l’Es-
pagnole Claudia Hoste Ferrer (6-2, 6-
4).En double, Ibbou (669e mondiale) a
fait équipe avec l’Espagnole Dalila Saïd
et elles ont été éliminées dès le premier
tour, contre un tandem romano-brésilien,
composé d’Oana Gavrila et Laura Pigos-
si, classées têtes de série N2 dans ce
tournoi. 

CHAMPIONNAT NATIONAL CATÉGORIE JEUNES DE TENNIS DE TABLE À AÏN DEFLA: 

La compétition s’achève sans une
réelle équipe dominante

LE GROUPEMENT sportif des Pétroliers
(GSP) est en tête du classement des
médailles et des points, après la première
séance de la Coupe d’Algérie de natation
Open, disputée vendredi matin à la piscine
Hacene-Khitmane d’Hydra (Alger).En
effet, avec un total de 11 consécrations (5
or et 6 argent), le GSP pointe en première
position grâce à son armada de nageurs
internationaux, à l’image de Jaouad Syoud
(200m 4 nages), Amel Melih (200m nage
libre) ou encore Nazim Benbara (50m
dos). Les Pétroliers sont talonnés de près
par les athlètes de l’USM Alger avec leurs
huit médailles (4 or et 4 argent). Les titres
des Usmistes ont été l’œuvre de l’interna-
tional Moncef Balamane (vainqueur du
100m brasse), Omar Messaoudene (200m

nage libre), Ismahane Larbi Youcef (200m
4 nages) et 
d’Anis Djaballah, vainqueur de l’épreuve
du 400m nage libre.En troisième position
de ce classement provisoire vient l’équipe
du Sport nautique d’El-Biar (SNEB) avec
six médailles dont 3 en or. Imen Zitouni
(50m papillon), Meriem Cheikh (100m
brasse) et Mahieddine Galdem (50m
papillon) sont les médaillés d’or du presti-
gieux club du SNEB.Une seconde séance
est prévue pour l’après-midi de vendredi
avec la programmation de sept courses,
alors que la troisième et dernière séance a
eu lieu samedi matin avec le déroulement
de huit courses. A l’issue des 22 épreuves,
un classement final par points sera établi
et déterminera le podium (par équipe) de

la Coupe d’Algérie de natation saison
2017-2018.Cette compétition, qui enre-
gistre la participation de 234 nageurs dont
97 filles, est ouverte aux 24 premiers
clubs selon le classement des inter-clubs
de la saison en cours. Les clubs partici-
pants sont issus de sept ligues. Il s’agit
d’Alger (13 clubs), Oran (3 clubs), Sétif (3
clubs), Tipasa (2 clubs), Béjaïa (1 club),
Batna (1 club) et Jijel (1 club).’’Chaque
club a  le droit d’engager six nageurs chez
les garçons et six chez les filles. Aussi,
chaque nageur n’a le droit de nager qu’un
seul programme. Si un club engagé est
absent, il écopera d’une pénalité de 5000
DA par athlète, selon la réglementation en
vigueur», a-t-on appris auprès des organi-
sateurs.

COUPE D’ALGÉRIE DE NATATION OPEN: 

Le GS Pétroliers annonce la couleur
lors de la première séance 
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LIGUE 1 MOBILIS 
(23E JOURNÉE) :
L’USMB fait de la
résistance, le NAHD
enfonce le DRB Tadjenant

L’USM BLIDA, lanterne rouge du cham-
pionnat de Ligue 1 Mobilis de football a
remporté un match décisif dans la course
au maintien, en dominant l’USM El Har-
rach (avant-dernier) sur le score de 2-0,
pour le compte de la 23e journée, disputée
vendredi et ayant vu le NA Hussein Dey
rejoindre le Paradou AC à la 5e place suite
à sa victoire contre le DRB Tadjenanet (3-
0).Bon dernier au classement général et
condamné à récolter un maximum de
points dans cette dernière ligne droite du
parcours pour espérer se sauver, l’USMB
n’a pas déçu dans ce match décisif contre
l’USM El Harrach, surclassé grâce à son
buteur-maison Samy Frioui, auteur d’un
doublé aux 7’ et 89’.Les Vert et Blanc
reviennent ainsi à trois longueurs de leur
adversaire du jour, qui partage l’avant-
dernière place avec le DRB Tadjenanet,
battu de son côté par le NA Hussein Dey
(3-0).A noter la grave blessure du milieu
de terrain blidéen Ibrahim Si-Ammar, sur-
venue juste avant la fin de la première mi-
temps et qui a nécessité son transport
d’urgence à l’hôpital. Il a été remplacé
dans la foulée par Amine 
Aïssa El Bey. L’arbitre de la rencontre a
dû brandir également deux cartons rouges
en toute fin de match. L’un pour Sofiane
Younes (USMH) et l’autre pour l’atta-
quant congolais de l’USMB, Gassama
Saira.Au stade du 20-Août-1955, c’est
Zeghnoun qui a ouvert le score pour les
Sang et Or (36’), avant qu’Allati ne
double la mise d’un superbe coup franc
direct (90’), et c’est le fraîchement incor-
poré Chouiter qui a clôturé le festival à la
90’+3, suite à une belle action collective.
Grâce à cette importante victoire, le Nas-
ria rejoint à la 5e place du classement
général le Paradou AC, qui s’était fait sur-
prendre la veille sur son propre terrain par
l’USM Bel-Abbès (1-0). Une réalisation
signée Abdelli (35’) qui propulse le club
du coach Si-Tahar Chérif El Ouazzani à la
9e place, avec 29 points. Samedi, en
ouverture de cette 23e journée, le CS
Constantine avait petitement dominé le
CRBelouizdad (1-0) grâce à l’ex-meneur
de jeu béjaoui, Toufik Zerara (5’) confor-
tant ainsi sa première place au classement
général, avec 45 points, au moment où le
Chabab reste scotché à la 11e place, avec
24 unités au compteur. Mardi, l’USM
Alger a dominé l’Entente de Sétif (3-2)
dans le match au sommet de cette 23e
journée, grâce à Darfalou (8’ sp), Koudri
(51’) et Chafaï (80’), alors que Banouh
avait réussi le doublé pour l’Aigle noir
aux 82’ et 90’+2.Un précieux succès qui
place les Rouge et Noir provisoirement
sur la troisième marche du podium, en
attendant le déroulement des matchs JS 
Kabylie - MC Alger et MC Oran - US Bis-
kra et dont l’issue pourrait générer d’im-
portants changements en tête du classe-
ment.

RÉSULTATS PARTIELS: 
USM Blida - USM El Harrach 2-0
NA Hussein Dey - DRB Tadjenanet            3-0
JS Kabylie - MC Alger  reporté
CS Constantine - CR Belouizdad         1-0
USM Alger - ES Sétif                           3-2  
Paradou AC - USM Bel-Abbès                0-1

Fortunes diverses en haut du
tableau et petit changement de
décors dans cette partie haute
du tableau tant convoitée. Une
23e journée qui aura été toute
à l’avantage de l’AS Aïn M’lila
et la JSM Béjaïa  qui  ont mieux
négocié ce round pour
poursuivre leur marche en
avant la main dans la main
avec deux unités de plus que le
MOB tenu en échec  à Relizane
par le Rapid local. 

Les crabes décrochent et se retrou-
vent sous la menace de l’ASO
Chlef, toujours ambitieux de termi-

ner sa course sur le podium final. Journée
en revanche fatale pour deux grosses
cylindrées, la JSM Skikda  et le CABB
Arrérdij en perte de vitesse et de terrain.
Au bas du tableau, c’est l’enfer qui se pro-
file à l’horizon pour le CA Batna, la lan-
terne rouge et pas de  pas moins de cinq
équipes logées toutes dans un mouchoir de
poche ; Ainsi donc l’affiche du jour à Ain
M’lila a tournée à l’avantage des Scor-
pions de l’ASAM qui ont réussi à chassé
le doute en renouant avec le succès aux
dépens de la JSM Skikda. Un seul petit but
de Saci d’entrée (2’) qui  vaut son pesant
d’or a suffit au bonheur des M’lilis pour
assurer leur statu de co leader et rassurer
leurs fans après un petit passage a vide qui
a faillit tout remettre en cause  pour ne pas
tout remettre en cause. Une défaite de plus
pour les V Noirs qui voient leurs espoirs
d’accéder fondre comme beurre au soleil
après trois défaites consécutives. Belle
opération également pour l’autre co leader
la JSM Bejaia victorieuse d’une équipe de

Saida ‘’sans gaz’’. Les Bedjaouis sous la
houlette de Zeghdoud confirment une fois
de plus leur belle santé actuelle et toute
leur volonté d’aller accrocher une place
pour le podium final. Les Vert et Rouge de
Yema Gouraya ont du attendre la seconde
mi temps pour faire la différence par Ben-
sayah (47’), puis par Belgharbi (84’). La
JSM Bejaia et l’ASAM marquent ainsi
leur territoire avec 45 points chacun
devant le MO Béjaia relégué à la troisième
place avec  deux longueurs de retard. 
La bonne  opération du jour dans cette par-
tie tant convoité du tableau est à l’actif de
l’ASO  qui vient se loger à la quatrième
avec 39 points, après son succès aux for-
ceps  contre la lanterne rouge, le CA Batna
(2-1). Scénario catastrophe pour le
CABBA qui a concédé une trosieme défai-
te  à Kouba et voit toutes leurs chances de
revenir dans le bon wagon s’effriter.
Au bas  du tableau, le CRB Aïn Fekroune,
s’est donné un sursis en venant à bout de
l’ASM Oran 2-0.
Un succès qui s’est fait attendre, car les
Asémistes (8es/30 pts) avaient tenu bon
pendant 70 minutes avant de craquer une

première fois devant Korichi (70’), puis
une deuxième fois devant Boukhari
(90’+2). En revanche, ca complique un
peu plus pour le le GC Mascara, battu par
l’Amel Boussaâda (2-1).
Un faux pas qui maintient le GCM dans
une inconfortable position de premier club
relégable, ex aequo avec le CRBAF, alors
que l’ABS respire un peu mieux grâce à
cette victoire, en se hissant à la 8e place du
classement général, ex-aequo avec l’AS-
MO et le MCS, avec 30 points pour
chaque club.
. Le MC El Eulma, qui s’est incliné (1-0)
dans son duel décisif pour «la survie»
contre le WA Tlemcen est rentré dans le
rouge . 

S.S

RÉSULTATS :
RC Relizane - MO Béjaïa                        0-0
CRB Aïn Fekroune - ASM Oran              2-0
WA Tlemcen - MC El Eulma                  1-0
GC Mascara - Amel Boussaâda            1-2
RC Kouba - CA Bordj Bou Arréridj         2-1
JSM Béjaïa - MC Saïda                          2-0
AS Aïn M’lila - JSM Skikda                     1-0
ASO Chlef - CA Batna                            2-1

23e JOURNÉE DU CHAMPIONNAT NATIONAL DE LIGUE 2 MOBILIS

L’ASAM et la JSMB maintiennent le cap,
le MOB décroche,  l’ASO persiste

L’ENTENTE de Sétif  qui  a dit adieu à son
titre de champions d’Algérie après une
défaite de trop face à l’USM Alger en
match avancé de la 23e journée cette
semaine  sera en appel ce soir à 19h00 sur
son terrain et devant son public pour for-
cer le destin dans un challenge qui lui
tient beaucoup à cœur de remporter, la
Ligue des champions. Les Setifiens bat-
tus  lors du match Aller  face à l’Aduana
Stars  du du Ghana  en match Aller des
1/16ème compteront sur l’ambiance de
feu qui caractérise son stade fétiche du 08
Mai 45 pour renverser la vapeur et com-
poster son billet pour le prochain tour.
Dos au mur donc pour sauver une saison
à oublier sur le plan national les Enten-
tistes devront se surpasser ce soir.
Conscients de la tache qui les attend
devant une équipe qui ne viendra pas en
victime expiratoire pour préserver son
acquis, les Noir et Blanc n’ont pas
d’autres choix que mettre  le cœur à l’ou-
vrage  d’entrée  afin de chasser le doute et
éviter que les Ghanéens ne prennent
confiance au fil des minutes et leur rendre
la mission impossible. Le coach Benchi-
kha qui joue lui aussi sa tête dans cette
confrontation s’est montré plutôt rassu-

rant quant à l’issue de cette seconde
manche en affirmant  que toute l’équipe
est mobilisée derrière l’objectif d’arra-
cher la qualification pour le prochain tour
de la compétition et que ses joueurs ont
bel et bien digéré le revers subi en cham-
pionnat face à l’USM d’Alger.  L’Entente
misera  sur la belle forme affiché par son

nouveau chasseur de but Zakarai
Hadouche pour secouer les filets du gar-
dien adversaire et redonner le sourire aux
milliers de supporters Sétifiens.  Une
chose est sur tout Sétif et l’Algérie entiè-
re sera derrière l’Entente ce soir. La ren-
contre sera officiée par l’arbitre burkina-
bé  Juste Ephrem Zio.

COUPE DE LA  LIGUE DES CHAMPIONS ET COUPE DE LA CAF (1 /16E DE FINALE MATCH
RETOUR) CE SOIR À 19 H00 À SÉTIF : ES SÉTIF- ADUANA STARS (GHANA)     

Ca passe ou ca casse pour 
une «Entente douteuse» 

CET APRÈS MIDI À BOLOGHINE 17H00 (CAF)
USMALGER- AS MANIEMA UNION (COD)      
Soustara  croit en son Etoile face AS Maniema 
Union (COD)      

EN COUPE de la Confédération africaine, les regards seront tournés cet après midi vers
le stade Omar Hamadi  où l’USM Alger  reçoit et l’AS Maniema (RD Congo) pour la
seconde manche des 1/16 de finale .Pou rappel les Rouge et Noir de Soustara ont rame-
né un bon match nul du Congo en tenant en échec  l’équipe locale à Kindu (2-2). Un
résultat plutôt favorable aux Usmistes qui peuvent entrevoir le match de cet après midi
en position de force avec une sérieuse option pour se qualifier aux 16es de finale (bis) de
l’épreuve. Les  poulains de Miloud Hamdi revigorés déjà par leur précieuse victoire
contre l’ESS en championnat national  auront en plus l’avantage  d’évoluer dans un décor
qui est le  leur et devant un public en or acquis tout  à leur cause.  En somme tous les
ingrédients sont réunis pour voir les Usmistes faire la différence et arracher leur qualifi-
cation . Cela dit les camarades de l’excellent Zemmamouche  se doivent  de laisser dans
les vestiaires toute forme d’optimisme et  prendre d’entrée les choses à leur compte et
éviter de  se compliquer la tache.

S/S
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Si vous avez déjà fait des recherches sur vos problèmes de santé en ligne pour obte-
nir des résultats anxiogènes, vous êtes cybercondriaque, mais vous n’êtes pas seul.
Aujourd’hui un nombre de plus en plus croissant de personnes qui, au moindre
symptôme suspect, optent pour des recherches sur Internet pour s’auto-diagnosti-
quer. Selon les statistiques, près de 30,2 % des français recherchent des informations
sur leur santé au moins une fois par semaine. Et généralement, cela mène à un dilem-
me. Par exemple, une recherche rapide sur Google du mot «toux» peut amener l’in-
ternaute à croire qu’il a un cancer de l’œsophage. Cette disponibilité de l’informa-
tion sur le Web a tendance à exacerber les craintes concernant notre santé, ce type
particulier d’anxiété induite par Internet est appelé cyberchondrie. Si vous avez déjà
consulté Internet pendant des heures à la recherche de conseils de santé, des symp-
tômes, si vous avez des craintes profondes de contracter diverses maladies et que
vous vous sentez anxieux en consultant les diagnostics en ligne, vous êtes alors
atteint de cybercondrie.

"Jumeau"
Le terme "jumeau" désigne tous les indivi-
dus ayant partagés le même utérus au
cours d'une même gestation. Des sextu-
plés sont en fait 6 jumeaux. Dans le langa-
ge courant, on désigne "jumeaux", les
enfants issus d'une double naissance.

Vrais et faux jumeaux... 
quelle différence?
Les jumeaux "dizygotes" ou "faux
jumeaux" proviennent de 2 ovules fécon-
dés par 2 spermatozoïdes différents. Les
ressemblances (parenté génétique) sont les
mêmes que celles présentes entre 2
enfants nés de 2 grossesses différentes.
Les sexes peuvent donc être différents et
les ressemblances physiques moins nettes
qu'avec des jumeaux monozygotes.
Les jumeaux "monozygotes" ou "vrais
jumeaux" sont issus d'un même ovule
fécondé par un spermatozoïde. S'il y a
deux bébés, c'est que pendant la première
semaine de grossesse, l'œuf s'est divisé en
2, donnant naissance à 2 embryons. Ces 2
bébés partagent le même code génétique.
Le sexe est donc toujours le même et les
ressemblances physiques sont frappantes.

Etudes sur les jumeaux
Les jumeaux ont fait et font encore l'objet
de nombreuses recherches. Cette science
s'appelle la gémellologie. Les médecins

étudient différents aspects des personnes
issues de naissances gémellaires: médical,
génétique, psychologique,...
Les "recherches" les plus tristement
connues ont été pratiquées par Joseph
Mengele dans les camps de concentration.
Ces expériences "pseudo-médicales" ont
entrainé la mort de nombreux couples de
jumeaux.

La mère la plus prolifique
Le plus grand nombre d'enfants officielle-
ment nés d'une même mère est de 69!
Cette maman russe a accouché 27 fois
dont 16 fois de jumeaux, 7 fois de triplés
et 4 fois de quadruplés.

Le plus de générations consécutives 
de jumeaux
4! C'est le plus grand nombre de généra-
tions consécutives de jumeaux. Des
grands-parents, des parents, des enfants et
des petits-enfants...tous jumeaux! Trois
familles partagent ce record : deux origi-
naires de Grande-Bretagne et une originai-
re des Etats-Unis.
Petit exercice maintenant... pouvez-vous
me citer un maximum de couples de
jumeaux célèbres? Vivienne et Knox Pitt-
Jolie, Gabriella et Jacques de Monaco,
Romulus et Rémus, Igor et Grichka Bog-
danoff, Robin et Maurice Gibb, Jamie et
Cersei Lannister,...

5 anecdotes surpre-
nantes sur les jumeaux

EN ROUMANIE, pays natal du plus
célèbre mort-vivant de la planète, Dracu-
la, se présenter devant un tribunal pour
montrer qu'on est en vie n'est pas une
preuve jugée suffisamment convaincan-
te.
Un habitant de l'est du pays, Constantin
Reliu, l'a appris la semaine dernière à ses
dépens: le tribunal de Vaslui a rejeté sa
demande d'annulation d'un certificat de
décès délivré à son nom en 2016, selon
un jugement visible vendredi sur le site
du tribunal. 

DÉCLARÉ MORT PAR SA FAMILLE
Parti travailler en Turquie au début des
années 1990, Constantin Reliu, 63 ans,
est revenu en Roumanie en janvier. C'est
là que les autorités roumaines l'ont infor-
mé qu'il avait été déclaré mort par sa
famille en l'absence de nouvelles de sa
part, ont rapporté les médias locaux.

Le tribunal n'a pas détaillé les raisons du
rejet de la requête. Selon les médias rou-
mains, celle-ci a été retoquée car formu-
lée hors-délais. 

PRIVÉ D'EXISTENCE 
ADMINISTRATIVE
Le retour de parmi les "morts" est parti-
culièrement difficile pour le sexagénaire:
faute de preuve officielle qu'il est vivant,
il est privé d'existence administrative et
ne peut pas être employé légalement ni
bénéficier de prestations sociales.

SURVIE
Sans contact avec sa famille partie à son
tour à l'étranger, Constantin Reliu survit
grâce au soutien des voisins. Il a indiqué
vouloir lancer une nouvelle procédure
pour prouver, avec l'aide de documents,
qu'il a bien été en vie sans interruption
ces dernières années.

Une cour refuse de
déclarer vivant un

homme... vivant

La cybercondrie est le fait de consulter, de manière com-
pulsive, Internet pour établir un diagnostic de santé !

LA SCÈNE s'est déroulée mardi soir en
pleine tempête de neige.
Sur Facebook, la vidéo compte déjà plus
de sept millions de vues. Mardi soir, Chris
Haynes se trouvait dans le restaurant The
Gallows à Boston quand il a observé une
scène plutôt cocasse: un homme déguisé
en Elsa de la Reine des neiges était en
train de pousser un camion de la police,

coincé dans la neige.
"Libère-le, délivre-le", peut-on entendre
dans la vidéo. Selon le Boston Globe, le
héros du jour se nomme Jason Triplett, il a
37 ans, et il s'était habillé en héroïne de
Disney uniquement pour faire rire ses
amis. Sollicité par de nombreux médias, il
a déclaré à People qu'il rêvait de rencon-
trer le patineur artistique Adam Rippon.

Quand la Reine des neiges
sauve la police de Boston
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APPLE : 

keynote surprise le 27 mars orientée
Education

Organisée à Chicago, cette conférence devrait faire la part belle au nouvel iPad Pro et au monde de l'éducation.

Pour une fois, Apple a pris tous le
monde de court en annonçant une key-
note surprise le 27 mars prochain, plus

de deux mois avant sa traditionnelle
WWDC. Elle sera organisée à Chicago, c'est
la première fois depuis 2012 que la pomme
fait des infidélités à San Francisco et Cuper-
tino.
"Rejoignez-nous pour découvrir de nou-
velles idées créatives pour les enseignants et
les élèves", dit l'invitation. Cette keynote
sera donc orienté éducation avec de nou-
veaux logiciels dédiés et peut-être du hard-

ware tout neuf. Comme ce fameux nouveau
MacBook Air. Il serait doté d'un écran de 13
pouces Retina et serait lancé à l'été, une
période cruciale aux États-Unis pour les
ventes dans l'Éducation.  
L'invitation affiche également un logo styli-
sé d'Apple réalisé grâce à un stylet. Le nou-
vel iPad Pro pourrait donc être dévoilé, il
serait doté de bordures plus minces et inclure
le système de reconnaissance faciale Face ID
de la société. On évoque également un nou-
vel iPad d'entrée de gamme qui ciblerait les
écoles. Pourrait-il alors inclure également un

stylet ? Il semble clair qu'Apple tente de
revenir dans le secteur de l'éducation face à
Google (avec ses Chromebooks) et Micro-
soft. On rappellera que la firme n'avait pas
organisé d'événement lié à ce secteur depuis
2012. Ce dernier représente un certain volu-
me, selon Futuresource Consulting, l'ensei-
gnement primaire et secondaire (K-12 dans
la nomenclature américaine) a acquis 29,2
millions de PC mobiles en 2017 (+11%).Aux
Etats-Unis, c'est Chrome OS qui se taille la
part du lion grâce aux Chromebooks. Au
cours du 4e trimestre 2017, la part de marché

de l'OS Google était de 59,6%, devant Win-
dows qui remonte à 25,6% de part de mar-
ché.
Apple est à la traîne, surtout parce que ses
produits sont chers. En 2017, ce sont les les
modèles à moins de 300 dollars qui ont affi-
ché la meilleure croissance dans le segment
éducatif. Apple ne peut pas rivaliser dans
cette gamme de prix. Ainsi iOS a reculé à
10,6% et macOS à 3,5%. Un macbook Air
"abordable" ou un nouvel iPad d'entrée de
gamme pourraient alors donner du souffle à
Apple.

LES PROCESSEURS Cascade Lake pour
serveurs, annoncés pour cette année, riposte-
ront aux vulnérabilités Spectre affectant les
processeurs Intel. C’est du moins le PDG
Brian Krzanich qui l’affirme.
Intel sortira cette année des processeurs ser-
veurs dotés de fonctionnalités matérielles
conçues pour bloquer les attaques exploitant
des vulnérabilités sérieuses identifiées
récemment par des chercheurs en sécurité et
désignées par Spectre.
Les attaques « side channel » de Spectre per-
mettent à un processus logiciel de s'infiltrer

dans un autre, en collectant des données sen-
sibles telles que des mots de passe ou des clés
de chiffrement. L'industrie s'est efforcée de
fournir des correctifs pour les systèmes d'ex-
ploitation et les navigateurs Web dans le but
de contrer de telles attaques.

Des processeurs protégés pour les fournis-
seurs Cloud 

Intel passe à présent à une seconde étape pour
remédier à ces vulnérabilités résultant de la
conception même des processeurs. Le fon-

deur prévoit désormais de prévenir les
attaques Spectre grâce aux processeurs eux-
mêmes.
Cette solution est prévue pour la seconde
moitié de 2018 et prendra la forme d’une
nouvelle génération de processeurs pour ser-
veurs Xeon. Appelée Cascade Lake, elle est
destinée à équiper les milliers de serveurs des
datacenters gérés par des fournisseurs de
Cloud comme Google, Amazon et Microsoft.
Le recours possible des vulnérabilités Spectre
à des fins d’espionnage constitue un problè-
me sensible pour ces acteurs dont les services
Cloud sont exploités par de nombreuses
entreprises et administrations, y compris par-
fois pour traiter des données sensibles.
Le correctif matériel annoncé par Intel implé-
mente une technologie de partitionnement.
Celle-ci va isoler véritablement les diffé-
rentes applications et bloquer ainsi des tenta-
tives d'espionnage basées sur Spectre, sou-
ligne Intel.
D’ici là, Intel devra également faire de
sérieux progrès s’il veut aussi répondre aux
risques de sécurité liés à Spectre et affectant
ses processeurs actuels.

Quid des processeurs pour PC et des len-
teurs ? 

« Nous avons désormais publié des mises à
jour du microcode pour 100% des produits
Intel lancés au cours des cinq dernières
années et qui nécessitent une protection
contre les vulnérabilités side-channel décou-
vertes par Google » assure cependant le PDG
dans un communiqué.
Ces étapes sont obligatoires pour Intel s’il

souhaite s’extraire de l’ornière Spectre, qui
n’est pas restée indolore pour son image et sa
valeur en bourse. 
L'action du fondeur a été sanctionnée quand a
été révélée l’existence des failles Spectre et
Meltdown.
Et les réponses d’Intel n’ont pas toujours été
à la hauteur des enjeux avec des correctifs qui
provoquaient des redémarrages, sans compter
la dégradation des performances.
Intel n’en a pas encore terminé. L’entreprise
prévoit par ailleurs de fournir cette année une
nouvelle version de ses actuels processeurs
Kaby Lake Xeon. Aucun calendrier sur la
mise à jour des processeurs PC n’est commu-
niqué pour le moment. 
Le correctif traitera les deux variantes de
Spectre. Pour bloquer les attaques Meltdown,
Intel s'appuie en revanche sur des mises à
jour logicielles.
Le principal inconvénient des patchs actuels
pour Spectre et Meltdown, c’est leurs effets
sur les fonctionnalités d'accélération inté-
grées dans le logiciel des processeurs. Et dif-
ficile pour un consommateur de tolérer un
ordinateur plus lent.
Un correctif matériel permet potentiellement
de bloquer les attaques sans pénaliser les per-
formances. En théorie. Intel n’est pas entré
dans les détails pour le moment, n’abordant
pas la question des effets de bord d’un cor-
rectif matériel sur les performances.
Intel n’est cependant pas le seul fabricant de
processeurs à être confronté à Spectre. Les
failles de ces technologies touchent les autres
industriels du secteur, dont les fournisseurs
de puces pour PC, téléphones et autres termi-
naux.

CASCADE LAKE, LA RÉPONSE 
D’INTEL AUX ATTAQUES SPECTRE



ENVIRONNEMENT

Selon une théorie récente, ces
objets d'une densité extrême
pourraient éclater sous l'effet
de leur propre poids et libérer

un gigantesque flash lumineux,
faisant d'eux, l'espace d'un
instant, des «trous blancs».

Personne ne sait ce qui se passe dans
le cœur d'un trou noir. Ces ogres
cosmiques, qui résultent de l'effon-

drement de certaines étoiles sur elles-
mêmes, ne laissent rien, pas même la
lumière, sortir de leur sphère d'influence
gravitationnelle. Aucun télescope ne pour-
ra donc jamais plonger son regard dans
leur intimité. Dans ces conditions, seule la
théorie peut venir au secours des astro-
nomes. 
Mais ce n'est pas si simple. D'un côté, la
théorie de la relativité générale aboutit à
une solution absurde: l'étoile se contracte-
rait en un point de densité infinie. Une
aberration physique prouvant que la théo-
rie a atteint ses limites. De l'autre, la méca-
nique quantique se retrouve confrontée à
un paradoxe célèbre: pour des raisons
complexes, les trous noirs s'évaporent.
Toute l'«information quantique» contenue
dans la matière avalée par le trou noir
semble condamnée à disparaître, ce qui
représente une violation majeure d'un
principe fondamental de la discipline.
Le résultat est sans appel: les deux princi-
pales théories physiques du XXe siècle
sont inopérantes pour décrire précisément
le fonctionnement des trous noirs. Carlo
Rovelli, chercheur au Centre de physique
théorique (université Aix-Marseille), pro-
pose aujourd'hui une solution élégante
reposant sur la théorie de la gravitation
quantique à boucles, une tentative de syn-
thèse entre la relativité générale et la
mécanique quantique.

La masse du Soleil concentrée
dans un seul atome

«Nos calculs montrent que l'effondre-
ment de la matière dans le trou noir finit
par s'arrêter, explique le physicien au
Figaro. Lorsqu'on atteint une certaine
densité, environ la masse du Soleil
concentrée dans un seul atome, les effets
quantiques de la gravité génèrent une
force répulsive qui s'oppose à la contrac-
tion». Il en résulte un noyau extrêmement
dense que le chercheur a baptisé «étoile
de Planck».
Vue depuis l'extérieur du trou noir, cette
phase dure plusieurs milliards d'années.
Mais, au sein du trou noir, le temps
s'écoule différemment en raison de la
forte gravité qui y règne. Pour l'étoile,
cette phase ne dure en réalité qu'une frac-
tion de seconde. Très vite, la matière
rebondit violemment dans une gigan-
tesque explosion, transformant le trou
noir en trou blanc, un grand flash lumi-
neux. «La grande beauté de cette théorie
est de concilier un scénario très dyna-
mique (l'étoile originelle se contracte et
explose presque instantanément dans son
référentiel de temps) avec la perception
que nous avons d'un phénomène extrême-

ment lent», s'enthousiasme Carlo Rovelli.
Les détails numériques de ce scénario
sont présentés dans deux articles mis en
ligne respectivement en janvier et début
juillet sur le site de prépublication arXiv
(le premier coécrit avec Francesca Vidot-
to, chercheuse à l'université de Radboud
de Nimègue, Pays-Bas, le second avec
l'aide d'un postdoctorant américain de son
laboratoire, Hal Haggard).

Interprétation novatrice

Cette interprétation novatrice met fin au
paradoxe de l'information quantique
puisque la matière ne disparaît plus: tout
ce qui entre dans le trou noir en ressort.
D'autre part, elle permet de contourner le
problème de la densité infinie rencontré
dans la théorie classique. La solution
semble parfaite. Elle rappelle d'ailleurs les
théories modernes du «big bounce», selon
lesquelles l'Univers enchaînerait des
phases de contraction et d'expansion. Dans
ce cadre théorique, le big bang n'est plus
une explosion originelle, mais le rebond
survenant quand la phase de contraction
atteint une densité critique.
La théorie de l'étoile de Planck présente
encore un trait extrêmement séduisant:

elle va pouvoir être confrontée aux obser-
vations. Dans un article mis en ligne fin
avril, toujours sur arXiv, et soumis au
comité d'une revue de référence, Aurélien
Barrau, chercheur au laboratoire de phy-
sique subatomique et de cosmologie de
Grenoble (CNRS-IN2P3), étudie les
conséquences phénoménologiques d'une
explosion de trou noir.
«Cela provoquerait notamment une émis-
sion très importante de rayons gamma
pendant une période assez courte,
explique-t-il au Figaro. Si elles existent,
les explosions de trous noirs doivent être
assez courantes dans notre environnement
proche. On pourrait en observer jusqu'à
une par jour.» De courts sursauts gamma
d'origine inconnue ont d'ailleurs déjà été
observés. Il est impossible d'affirmer qu'il
s'agit là de «trous blancs», mais l'hypothè-
se est suffisamment crédible pour que l'on
se penche dessus. Ce serait au passage une
manière astucieuse de confirmer expéri-
mentalement l'existence de la gravité
quantique, une prouesse qui n'a jamais été
réalisée et que de nombreux physiciens
jugent encore impossible.
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Et si les trous noirs finissaient par
exploser ?

Les vents autour de l’Antarctique les plus forts
depuis 1.000 ans

COMME dans les hautes latitudes de l’hé-
misphère nord, une ceinture de vents
balaie les pourtours de l’Antarctique et
joue un rôle fondamental dans le climat
local. Or, depuis quelques années, les
vents ont été plus violents que ceux enre-
gistrés durant le dernier millénaire écoulé,
et peut-être depuis plus longtemps encore.
La faute, en partie, au réchauffement cli-
matique.
Si à l’échelle de la planète les tempéra-
tures grimpent, toutes les régions ne souf-
frent pas de la même façon. L’Antarctique
fait face à une hausse modérée du mercu-
re en comparaison d’autres points de la
Terre. 

Le sixième continent bénéficie d’une cein-
ture de vents entraînant l’oscillation
antarctique, qui contribue au climat des
latitudes les plus australes, sous la dépen-
dance notamment de la force des vents.
Or, le trou dans la couche d’ozone compte
parmi les facteurs qui accélèrent les mou-
vements des masses d’air. 
Cela a pour conséquence de limiter l’élé-
vation de température et de limiter l’im-
pact du réchauffement climatique sur ces
terres de glace. 
Mais il n’est pas le seul. 
Les gaz à effet de serre seraient tout aussi
importants, à en croire une nouvelle étude
parue dans Nature Climate Change.

Des gaz qui créent du vent

Une équipe de scientifiques, sous la direc-
tion de Nerilie Abram (université nationa-
le australienne, Canberra), a tenté de
reconstituer les températures qui ont régné
sur la péninsule antarctique durant les
1.000 dernières années, à partir d’un
carottage effectué sur l’île James Ross. Or,
ces températures dépendent directement
de l’intensité de la ceinture venteuse qui
tourne autour de ce continent de glace. Les
chercheurs ont donc pu en déduire l’évo-
lution de la vitesse des vents dans le
temps. Et remarquer que jamais, au cours
du dernier millénaire écoulé, ils n’avaient
été aussi puissants que maintenant. Or, les
changements se sont opérés à partir des
années 1940, bien des décennies avant
l’apparition du trou dans la couche d’ozo-
ne. Cette défaillance stratosphérique ne
peut donc tout expliquer.
Huit modèles climatiques préalablement
établis et sous la dépendance des niveaux
de gaz à effet de serre sont unanimes et
prédisent une intensification des vents un
peu avant la moitié du XXe siècle. Les
rejets dus aux activités industrielles et
anthropiques en général seraient donc
aussi coupables. Comment ? L’hémisphè-
re nord, davantage composé de terres
émergées, se réchauffe plus vite que l’hé-

misphère sud, créant un fort gradient de
température à l’origine de ce phénomène
atmosphérique.

De l’avenir du climat antarctique
et austral

Dans une estimation à paraître, les parts
du trou de la couche d’ozone et des gaz
à effet de serre ont été estimées. Le pre-
mier compterait pour les deux tiers du
processus, et les seconds seraient res-
ponsables du reste. Or, ces deux para-
mètres évoluent avec le temps. Quel
avenir pour le climat de l’Antarctique et
de l’Australie, principales terres concer-
nées par cette ceinture venteuse ?
Si le trou dans la couche d’ozone semble
progressivement se combler, ce qui
devrait entraîner une baisse de la vitesse
des vents, le réchauffement climatique
qui se poursuit pourrait bien contrecar-
rer cet effet. D’après les estimations des
scientifiques, les deux processus
devraient s’annihiler jusqu’en 2045, ce
qui se traduit par une ceinture venteuse
qui se stabilise. Pour la suite, tout
dépendra des rejets de gaz à effet de
serre. Sans baisse véritable, le vent
l’emportera. Pendant que la marée
monte, chacun est invité à refaire ses
comptes…
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LES BÉNÉFICES DE
L’HUILE D’OLIVE

Ingrédients :

Pour la pâte:
■ 3 mesures de pistache en poudre
■ 1 mesure d'amande en poudre
■ 2 mesures de sucre glace
■ 2 blancs d'œufs
■ Zeste d' un demie citron jaune
■ Quelques gouttes d'arôme de pistache
(facultatif)

Pour l'enrobage :
■ Sirop ou faux miel
■ Pistaches non salées concassées
■ Des caissettes (facultatif mais c'est
pratique quand les gâteaux sont au miel)

Préparation :

■ Mélanger tous les ingrédients de la
pâte, additionner les blancs d'œufs petit

à petit. La pâte doit être homogène, non
collante et qui se ramasse facilement.
■ Fariner le plan de travail et étaler la
pâte en une abaisse de 3 cm.
■ Découper des rondelles à l'aide d'un
verre.
■ Disposer sur une plaque sulfurisée et
enfourner à peine 12 à 15 minutes dans
un four préchauffé à 180°
■ Dès la sortie du four, les plonger rapi-
dement dans le sirop légèrement tiédi,
les égoutter un peu puis les parsemer de
pistaches concassées. Conserver dans
une boîte bien fermée.

Palets 
à la pistache

L’huile d’olive, conseillé par les
nutritionnistes, ainsi que  par les
dermatologues, grâces à ses
vitamines, elle est un produit :
- hydratant
- contre les rides
- masque efficace  pour les cheveux
- contre le vieillissement.

Ses bienfaits sont
multiples :

On peut l’utiliser avec d’autres
ingrédients comme le citron, le
lait de coco ou le miel, qui sont
trois antioxydants,

Pour nourrir les cheveux secs
ou  les cheveux colorés.

Masser les cheveux jusqu’à leur
pointes. 
Couvrez-les avec un foulard
humidifié pendant 5 minutes.
Puis lavez vos cheveux et répétez
l’opération tous les quinze jours.

Pour hydrater le corps :

Ajoutez du sucre en poudre à
l’huile d’olive et appliquez
sur les zones sèches de votre
peau en faisant des mouve-
ments circulaires. Ce gom-
mage sert à éliminer les cel-
lules mortes.

Vous pouvez ajouter une
petite quantité dans votre
bain et vous masser le corps.

Pour les lèvres : 

Pour la souplesse de vos lèvres
mettez une légère couche d’hui-
le d’olive.

Pour soigner les sourcils : 

Pour la brillance et la douceur
de vos les sourcils avec de l’hui-
le d’olive, faites un massage sur
ces zones

Pour les mains abîmées : 

Passez une touche d’huile d’oli-
ve sur vos mains et vos ongles,
puis enfilez des gants en laine et
attendez 20 minutes. 
Ajoutez une petite quantité de
citron pour les ongles jaunit, Si
vous fumez.
Une petite astuce lorsque votre

mascara devient sec. Ajoutez
une goute d’huile d’olive et il
redeviendra comme neuf.

Ingrédients :

■ 1 poulet
■ 150 g d'oignons (1 ou 2 selon la taille)
■ 10 cl d'huile d'olive
■ 1 botte de persil
■ 1 botte de coriandre
■ quelques gousses d'ail
■ 1 pincée de gingembre
■ 4 œufs
■ 1 citron
■ 1 pincée de safran
■ sel et poivre

Préparation :

■ Préparer l'ail et l'oignon émincés fine-
ment et les faire revenir dans l'huile.
■ Ajouter le poulet, puis une partie du
persil, la coriandre et les épices.
■ Ajouter un petit morceau de beurre,
couvrir d'un litre d'eau et laisser cuire 30
à 40 minutes.

■ Après cuisson, couper le poulet en plu-
sieurs morceaux et les disposer dans un
plateau.
■ Préparer la garniture. Mixer 4 œufs, le
reste de persil et la sauce de cuisson.
■ Garnir le plat de poulet de cette prépa-
ration et mettre au four jusqu'à obtention
d'une belle couleur dorée.
■Surveillez la cuisson du poulet, il doit
être cuit mais pas trop, sinon les mor-
ceaux s'émietteront une fois mis dans le
plat au four.

Tajine de poulet 

OÙ SE TROUVENT
LES VITAMINES

Vitamine B6: se trouve dans la levure
de bière, le maïs, les céréales com-
plètes, le soja, la pomme de terre, les
noix, le chou, le germe de blé, le suc
de canne complet, le lait, le jaune

d'oeuf. Elle active le métabolisme
des graisses et des substances proti-
diques. Elle est essentielle au fonc-
tionnement du système nerveux,
elle permet aux nerfs de bien
transmettre leur influx. C'est un
diurétique qui permet d'éliminer
l'eau et les toxines solubles dans
l'eau. Elle participe à la produc-
tion des anticorps et des globules
rouges. La rate et le thymus ont
besoin de vitamine B6. Sa caren-
ce entraîne des troubles d'irrita-
tion cutanée et une surcharge
graisseuse du foie.

VITAMINE B6 :

-Pour votre toilette préférez les
pains de toilette sans savon et
évitez les lotions astringentes
ou alcoolisées
-Pour les hommes, préférez des

mousses à raser et lotions
conçues pour les peaux sensibles 
-Utilisez des laits et lotions
adaptés aux peaux fragiles, par
exemple des lotions sans rinça-
ge, laits de toilette doux, gels
liquides. Les solutions der mo-

cosmétiques étant nombreuses, l'expérience de votre esthéti-
cienne vous sera d'autant plus utile.
-Appliquez matin et soir une crème riche en actifs nutritifs

ou du moins qui soulage rapidement les rougeurs et irrita-
tions passagères
-Si la cause de l'assèchement est le vieillissement naturel de

la peau, votre esthéticienne vous conseillera des produits plus
nourrissants ou antirides.
-Lorsque vous utilisez un masque hydratant en crème, essuyez
légèrement après quelques minutes ce qui ne pénètre pas.

-Démaquillez-vous avec des gestes doux en massant le
moins possible
-Pour le corps, évitez l'eau calcaire, les bains moussants

détergents, les épilations agressives, le sauna, les frictions ou
les gommages abrasifs. Soyez attentif à toujours bien sécher
la peau et à appliquer un produit hydratant spécifique pour le
corps (lait ou huile).
-Par ailleurs sachez que le secret d'une belle peau se trouve

aussi dans l'hygiène et l'équilibre alimentaire. De ce fait sur-
veillez vos carences vitaminiques.
-La consommation de tabac aggrave le vieillissement de la

peau car elle est génératrice de radicaux libres.
-Vous pouvez apaiser la sécheresse avec un spray d'eau ther-
male, puis sécher l'excèdent délicatement. L'idéal serait de
s'abstenir de tout rinçage à l'eau du robinet.

ASTUCE... ASTUCE... ASTUCE... ASTUCE...
Pour faire passer une crise de

hoquet

-Prenez un sucre. 
- Trempez le dans du vinaigre. 
- Et manger le sucre vinaigré.

Si vous n'avez pas ou n'êtes pas très attirer
par le sucre au vinaigre...
Vous pouvez aussi essayer avec du jus de

citron.
- Pressez-vous un peu de citron pure dans

un verre et avalez.

Sinon il vous reste la bonne et vieille
méthode !

- Inspirez, et bloquez-vous la respiration
quelques instants.

Salade de pommes de terre
bien blanche

Dans l'eau de cuisson de vos pommes de
terre ajouter un peu de vinaigre ou du jus
de citron. Votre salade sera bien blanche
et non grisâtre comme il arrive de le voir.
Vous pouvez également mélanger tous
vos ingrédients deux jours avant à condi-
tion de ne pas utiliser de la vraie mayon-
naise.

Comment enlever l'acidité dans
vos sauces tomates

Pour enlever l'acidité dans vos sauces
tomates, ajouter 1/4 c. thé de bicarbonate
de soude(soda à pâte) à la sauce pendant
la cuisson.

Pour la peau saine 
et la peau sensible

LE GOMMAGE
CORPOREL 

Ce gommage a l'avantage d'être
"2en1": il exfolie et nourrit votre
peau.
Attention, ne l'utilisez pas sur la peau
du visage qui est trop fine.

Il faut:

- 4 cuillères à soupe de sucre
- 2 cuillères à soupe de bicarbonate de
soude 
- 2 à 3 cuillères à soupe d'huile végéta-
le (l'huile de tournesol peut très bien
convenir)

Vous pouvez rajouter au maximum
10 gouttes d'huile essentielle pour
parfumer ce gommage ou selon vos
besoins.
Par exemple, pour un gommage

rafraichissant (contre les jambes
lourdes) je rajoute de l'huile essen-

tielle de menthe poivrée 



TÉLÉVISION  DIMANCHE 23
21.00 : Seul sur Mars

FILM DE SCIENCE-FICTION - Etats-Unis (2015)
Une équipe de scientifiques, postée sur Mars, est frappée par une violente tempête.

Alors que les astronautes décollent en catastrophe, ils laissent l'un d'entre eux, Mark
Watney, considéré comme mort, sur Mars. Alors que, sur Terre, tout le monde le croit
mort, Mark se réveille, blessé, seul sur Mars. Il droit alors apprendre à survivre sur

l'inhospitalière planète rouge. Mais rien n'est simple pour le scientifique dont les
réserve d'oxygène et de nourriture sont limitées.

21.00 : Mission : Impossible,
Rogue Nation

MAGAZINE DE SOCIÉTÉ 213 épisodes
Les applications mobiles ont révolutionné les rencontres entre célibataires. Swanny, 22 ans, est

connecté en permanence. Il enchaîne les conquêtes. Marina, 30 ans, a aussi un succès fou. Mais son
physique avantageux n'est pas forcément un atout pour trouver un partenaire sérieux. Régis, 36 ans,

est un papa fraîchement séparé. Chamboulé par un univers dont il ne maîtrise pas les codes, il a
décidé de faire appel à un coach. Enfin Lucie, 27 ans, ne cherche pas l'amour, mais est-elle à l'abri ?
Dans ce marché en expansion, les start-up françaises se portent bien. De Paris à New York, certaines

ont été suivies.

21.00 : MARSEILLE / LYON

21.00 : Les enquêtes 
de Morse

TÉLÉFILM POLICIER - Grande-Bretagne (2014) 2014 saisons / 21 épisodes
Un film d'horreur est tourné à Oxford. Pendant ce temps, la mort inexpliquée d'un

ancien policier, Ronald Beavis, conduit Morse et Thursday au cinéma local, le Roxy, où
a été organisée une rencontre publique avec les vedettes du long-métrage. Un autre

homme est tué. Peu après, une pierre mortuaire égyptienne est dérobée au musée de la
ville. Lorsqu'elle apparaît au cinéma quelques heures plus tard, l'acteur vedette de la

fiction, Emil Valdemar, est convaincu qu'une malédiction égyptienne est à l'œuvre.

21.00 : On n'est pas couché

21.00  : Zone interdite

FOOTBALL 2017 saisons / 303 épisodes
Engagés dans la lutte pour la deuxième place, Dimitri Payet et ses coéquipiers

marseillais ont l'occasion de distancer leur rivaux lyonnais en s'imposant à
domicile. Un succès au Stade Vélodrome permettrait en outre aux Phocéens de

ne pas se laisser distancer par Monaco, actuellement deuxième de Ligue 1.
Mais les Gones de Bruno Genesio, emmenés pars des joueurs aussi solides que

Nabil Fékir ou Mariano Diaz, consitueront un obstacle redoutable.

TALK SHOW 12 saisons / 415 épisodes
Sur Twitter #ONPC. Virginie Calmels Première vice-présidente et vice-pré-

sidente déléguée des Républicains, publie «J’assume», à L'Observatoire.
Eric Dupont-Moretti publie quant à lui «Le Dictionnaire de ma vie», chez

Kero. Franck Dubosc parle du film «Tout le monde debout», tandis
qu'Alain Françon et Anouk Grinberg évoquent la pièce «Un mois à la cam-
pagne», de Tourgueniev. Pour finir, Didier Barbelivien parle de son album

«Créateur de chansons».

FILM D'ACTION - Etats-Unis (2015)
Les autorités américaines contestent la légitimité de l'équipe de Mission Impossible et la pla-
cent sous l'autorité de la CIA. Pendant ce temps, Ethan Hunt refuse de se rendre et enquête
en solo sur le Syndicat, une organisation criminelle clandestine dirigée par un certain Solo-
mon Lane. Il est capturé, mais parvient à s'évader grâce à Ilsa Faust, une ancienne espionne

britannique. Il demande alors de l'aide à Benji.
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Maximales Minimales

HHOORRAAIIRREESS  
DDEESS
PPRRIIÈÈRREESS

A N N A B A
Fadjr     Dohr      Açr    Maghrib    I c h a

05:01        12:38      16:03        18:43      20:04

O U A R G L A
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:16        12:47      16:14         18:53      20:09

C H L E F
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:28        13:03      16:29        19:09      20:29

M O S T A G A N E M
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:33        13:08      16:34        19:14      20:33

O R A N
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:36        13:11      16:37         19:17      20:36

C O N S T A N T I N E
Fadjr      Dohr       Açr       Maghrib    Icha 

05:06        12:42      16:08        18:48      20:08

A L G E R
Fadjr    Dohr       Açr      Maghrib     Icha 

05:20        12:56      16:22        19:02      20:22

Alger                15°                      10°
Oran                 16°                     12°
Constantine   16°                     4°
Ouargla           26°                     12°

LUTTE
ANTITERRORISTE
Des casemates et
des bombes
artisanales détruites
à Tizi Ouzou 
QUATRE casemates pour

terroristes et cinq  bombes de

confection artisanale ont été

détruites hier dans une opération

de ratissage, menée à Tizi Ouzou

par un détachement de l’Armée

nationale populaire (ANP), a

indiqué le ministère de la Défense

nationale (MDN) dans un

communiqué. "Dans le cadre de la

lutte antiterroriste et lors d’une

opération de fouille et de ratissage,

un détachement de l’Armée

nationale populaire a découvert et

détruit, le 17 mars 2018 à Tizi

Ouzou (1re Région militaire),

quatre  casemates pour terroristes

et cinq  bombes de confection

artisanale", précise  la même

source. Par ailleurs et dans le

cadre de la lutte contre la

contrebande et la criminalité

organisée, des détachements de

l’ANP, "ont saisi à El-Oued et

Biskra (4e RM) 29 quintaux de

tabac, tandis que 670 unités de

différentes boissons ont été saisies

à Béchar et Ouargla".

S. N.
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L a Sûreté d’Alger a donc
traité 3 108 affaires liées
aux stupéfiants durant les

deux premiers mois de l’année
2018, ayant conduit à l’arresta-
tion de 3 421 suspects déférés
devant la justice. 
Par ailleurs, parmi les affaires
traitées, 753 sont relatives aux
atteintes aux biens et 1 278 aux
atteintes aux personnes. Malgré
que le phénomène de la délin-
quance soit contenu et l’action
des policiers soutenue sur le ter-
rain, le nombre des affaires crimi-
nelles reste assez élevé sur les
deux premiers mois de l’année en
cours.  
Quant aux délits et crimes contre
la famille et contre bonnes
mœurs, les services de la police
judiciaire ont traité 56 affaires en
janvier et février, et 1 020 affaires
relatives aux biens publics, ainsi
que 260 délits à caractère écono-
mique et financier durant la
période considérée. Concernant
le port d’armes prohibées, les

mêmes services ont traité 648
affaires durant le mois de janvier
impliquant 650 personnes tra-
duites en justice, dont 85 on été
mises sous mandat de dépôt. 
Les drogues sont également un
grand souci pour les brigades de
police car elles impliquent un
nombre important de jeunes per-
sonnes qui en consomment régu-
lièrement. En effet, en matière de
lutte contre les stupéfiants, 3 108
affaires impliquant 3 421

personnes ont été dénombrées au
cours de la même période avec la
saisie de plus de quinze kilos de
résine de cannabis, 60 566 com-
primés psychotropes, 77
grammes de cocaïne et six
grammes d’héroïne, 15 compri-
més d’ecstasy et 10 comprimés
du supetexe, selon un bilan de
deux mois présenté par le chargé
de la communication de la Sûreté
d’Alger. La mobilisation des ser-
vices de police reste forte car

dans certains quartiers, le trafic
de drogue reprend après chaque
démantèlement d’un réseau.  
Certaines communes sont parti-
culièrement touchées à l’image
de Zéralda, Rouiba et Bab Jdid,
où les vendeurs de drogue sont
régulièrement traqués par les élé-
ments de la PJ. En ce qui concer-
ne les activités de la Police géné-
rale et de la réglementation
(PGR) les forces de police,
explique la Sûreté d’Alger, ont
mené durant la même période
435 opérations de contrôle des
activités commerciales réglemen-
tées, et treize décisions de ferme-
ture ont été appliquées.
A propos de  la prévention routiè-
re, les services de la sécurité
publique ont enregistré, en jan-
vier et février, 50 681 infractions
au code de la route qui ont induit
le retrait immédiat  de 6 882 per-
mis de conduire, et 131 accidents
qui ont provoqué trois morts et
142 blessés.

Sofiane Abi

Publicité

LA SÛRETÉ D’ALGER FAIT LE GRAND MÉNAGE

8 200 ARRESTATIONS EN DEUX MOIS
Entre janvier et février de cette année, les différentes brigades de police de la Sûreté de wilaya d’Alger (SWA)

ont traité 6 423 affaires liées à la criminalité urbaine et arrêté 8 199 suspects, dont 3 421 pour détention
et consommation de drogue. 
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